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Baudoux en faveur de Radio-Gravelbourg 


Les cinq paroisses du ‘Petit Canada 


français” acclament Son 


Plus de 500 personnes réunies à Storthoaks à l'occasion de la campagne de] 


souscription en faveur de la radio française. 


STORTHOAKS 


Excellence 


L' 
Plus de 500 personnes, venues de Storthoaks, St-Maurice de = 1,2 


. 
! 


Théâtre des négociations avec les rouges 


SL 


| 


Le 5e Congrès Canadien des Coopérateurs 
c.-f, tenu à Régina, Sask., les 5 et 6 juillet 


Le congrès remporte un succès éclatant et augure les meilleurs résultats pour 
l'avenir des mouvements coopératifs au Canada français. 


L'hon. T. C. Douglas, premier ministre de la Saskatchewan, souhaite la bien- 
venue aux délégués et regrette de ne pas pouvoir parler la deuxième 
langue officielle du Canada. 


REGINA — Les 4 et 5 juillet, le gouvernement de la Saskatchewan, dans 
sonne du premièr ministre T. C. Douglas et celle de nombreux ministres de la législature, 
|se faisait l'hôte du Conseil Canadien des Coopérateurs de langue francaise, C'était légi- 
timer la section française au même titre que la ‘“‘Co-Operative Union of Canada”. C'était 
réclamer l'effort et la bonne volonté des nôtres pour chercher ensemble, dans la coopé= 
ration, les bases d'une plus grande fraternité qui doit nous rendre plus conscients d'un 
même et unique sentiment national. Celui-ci semble se préciser de plus en 


la per- 


Bellegarde, Wauch Cantal et Redvers, répondirent avec enthousiasme à l'appel lancé 
en faveur de la ne de souscription et se rendirent ici, le vendredi 6 juillet. Parmi| 
les dignitairés, on remarquait S. Exc. Mgr M. Baudoux, évêque de St-Paul, Alta, conféren- 
cier invité: M. l'abbé A, Turgeon, curé de Wauchope; M. l'abbé A. Lévesque, curé de la | 
ouvelle paroisse de Redvers; le R. P. Bordet, de St-Hubert; les RR. PP. W. Nadeau et J, 
Gendi SJ. et M. l'abbé P.-E. Béchard, vicaire à St-Maurice de Bellegarde, 
. x — — ee mm 
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L L , français: “V vez conservé les | qu'ils sont plus dispersés. “Dieu, 
pré | L grands trésors de notre ra-|en vous plaçant ici, dit Mgr Bau- 
Mgr B J 1 foi et la langue. MM. les | doux, avait un dessein: que les 

it 6 je 18 félicite pour le nôtres soient présents dans tout 
que je as k a beau travail accompli dans la l'Ouest cénadien, Ce sont des 
n ( Ex Li Saskatchewan”, Mgr Baudoux in- | gens de notre sang et de notre foi 

: tous et chacun à donner leur qui ont ouvert les Plaines de 
jué ‘ ré 1ppui pour la survivance religieu- | l'Ouest et sillonné les prairies ... 
coin 11 il 11 54 e et nationale et surtout les ex- “Il y eut peut-être un retard 
tr ticulie 1 EUX | horta à “prier pour la relève”,|dans l'épanouissement de l'arbre 

le re r ien és}, q n jeune clergé pui canadien-français dans l'Ouest, | 
l p L nant L tinuer l'oeuvre de ces pion- | mais inalgré tout, les Canadiens 
lier l 1 . de la langue française. tiennent bo. La preuve en est 
M | nd ré 5 évidente. La paroisse cadette, 
tort} gr J.B Travail accompli Redvers, maïque la poussée, la 
ré de Les gens de la Saskatchewan | croissance des nôtres. On peut 

Pui € 16 itine mt pas des “oubliés”: on s'est | 4onc espérer: le groupe se consti- 

emp | l'héroïsme de | préoccupé de leur s rt, On à pen- | tue toujours plus fort.” 
ces membres du clergé canadien-! sé à eux plus spécialement parce Son Exce;lence en profita pour 


fr 


souligner la franche collaboration 
| qui règne dans chacune d'elles. A 
| Storthoaks, ve bel esprit de col- 
laboration, d'entreprise, où cha- 
cun fait sa part, ce bel esprit 
s'est manifesté dans la construc- 


L 2 L) 
Un choeur canadien-français 
“ . Ü | 
vainqueur au festival gallois [ion de la magniique patinoire 


| réunis. “Vous n'êtes qu'une poi- 
gnée, dit-il, mais vous vous êtes 
tenus par la main, et ainsi vous 
avez réalisé des merveilles.” 


Le choeur de l'Université St-Joseph du Nouveau- 

Brunswick se classe premier. 

LLANGOLLEN, de Galles Le choeur de 
l'Université St-Joseph du Nouveau-Brunswick a remporté | 
les grands honneurs au festival de folklore d’Eisteddfod, | 
dans les Galles. Sous la direction du R. P. Léandre Brault, | 


pays ë Esprit de coopération 

Le même travail s’accomplit à 
St-Maurice de Bellegarde, et le 
même esprit de solidarité existe 
dans la construction de la salle 


une même foi nos destins com- 


pousser à vouloir diriger dans* 


muns, dans un pays que nous | cidés 


mert de gens convaincus, dé 


d | lancourt, gérant de 
à lutter avec toute l'éner- 


plus et nous 


la Fédé 
Desjardins 


ration 


des Caisses Popu 


réclamons tous et d’un mêmelygie de leur foi. Il fait bon sen. | de Lévis, Québec, homme déci 
, coeur comme étant le nôtre: le tir monter, dans un même sens, | dé et convaincu vant de 
PUR EU Le 2 sk Canada aux Canadiens. | ce torrent de foi de tels meneurs | tout son prestige et de toute la 
Ci-dessus est reproduite une vue de la grande rue de Kaesong, Si ce congrès a été important | qui veulent arracher le Canada à | foi de son âme pour mettre (avec 
| ancienne capitale de la Corée, avant que la ville ne soit dévastée | pour la cause de la coopération, | sa passivité égoïste et individua- | la coopération) l'épargne au ser- 
| par la présente guerre, Le chemin mène à la contrée montagneuse | il a certainement été plus impor- | liste, qui le laisse en proie à tous | vice de la loi de l'amour, prêchée 
qui apparaît à l'arrière-plan de ja photo et au 38ème parallèle, qui |tant par son caractère national. [les courants néfastes de l'impé- | dans l'évangile 
se trouve seulement deux milles au nord de la ville. (CW) | C'était vraiment le rassemble-| rialisme, du capitalisme et du| M. M. Légère 
| — communisme. C'est cette foi, cet-| A l'issue du banquet, M. Mar. 
| 


L'agriculture ne doit pas passer en 
deuxième lieu, déclare S.S. le Pape 


Les populations rurales ne doivent pas devenir un simple réservoir de main- 
d'oeuvre pour les entreprises de l'industrie. 


VATICAN -— Adressant la parole à la clôture du congrès international de la vie 
|rurale tenu à Rome, Sa Sainteté le pape Pie XII a exposé que l’agriculture ne doit pas 
être considérée comme une activité secondaire à la remorque de l’industrie, mais qu'il 
faut plutôt lui reconnaître une valeur et un prestige propres dans l’économie et dans la 
société, I1 a déclaré que le collectivisme marxiste et les abus du capitalisme industriel ont 


te force, qui lui enlèveront tout 


tin Légère adressa aux congressis- 


complexe de “vaincu”, de ‘“do-|tes et en particulier aux frères de 
miné” qui nous empêche d'ex-|la Saskatchewan, 1 alutations 
ploiter à fond toutes nos riches- | de la race fière et indomptable 
ses spirituelles et culturelles com- | des Canadiens français de l'Aca- 
munes. | die qui, après leur dispersion to- 
Grand banquet {tale par le cruel drame de 1755, 

| atteignent aujourd'hui presque la 

Le congrès commença le mer- majorité pour devenir dans un 
|credi 4 juillet dans la salle du |avenir très prochain, la deuxiè 
| St-Rosaire (sous-sol de la cathé-|me province francaise du Cana. 
drale de Régina) où le Comité | 4a Cette force, l'Àc adie l'a ep 
de la Survivance de Régina avait | vée dans la lutte et dans la cpo= 


préparé un grand diner aux con- 
gressistes, 

A la table d'honneur présidaient 
conjointement M. Martin-J. Lé- 
gère, vice-président du C.C.C. 
(faisant fonction de président en 
l'absence du président, M. Henri- 


| pération, avec l'aide généreuse de 
| 
la province 


de 
(Suite à la 


Médecin 


Québec, ‘C'est 
dixième page) 


” ” : | 
les 29 chanteurs canadiens l'ont emporté haut la main sur| 
64 ensembles, venant de seize au-W—— 


VF PCT remlère ‘À hé Les chanteurs du Nouveau- 
 { était la premié: e fois qu'un | Dhswick, âgés de 17 à 24 ans, 
cnoeur canadien PAL GIRL au L ont interpr été Alouette et V'la 
tival, et il a été vivement applau l'Bon Vent | 
par un auditoire de plus de 20,000 » ’ À | 
personnes, à la remise du trophée Le porte-parole des juge s, San- | 

La deuxième place a été prise | dor Verses, a souligné l'excellen- 
hoeur Ha- les exévuiions canadiennes, où | 


conjointement par le en 8 N 
min, d'Ukraine, et celui de Valois a tradition et l'art se mêlent de 
açon merveilleuse”, | 


di 


(Suisse), 


paroissiale de cet endroit. La fa- 
mille s’agrandissant, elle a essai- 
mé à Redvers, Aucune opposition 


| ne s’est manifestée, mais on a ré- 


pondu par l'entraide et la colla- 
boration. “C'est en frottant les 
coudes que l'on réalise quelque 
chose, que l’on sent que l'on n'est 
pas seul, pas seul au foyer, pas 
seul dans la paroisse, dans la com- 


munauté, La belle paroisse cana- | 


(Suite à la deuxième page) 


Magnifiques exemples de générosité 
en faveur de la radio francaise 


tensions les plus dangereuses. 


“Comme l'a noté notre prédé- 
cesseur Pie XI en parlant des 
conditions favorables et défavora- 
bles du régime économique du ca- 
pitalisme industriel, ce système 
économique a forcément fait sen- 
{tir son influence sur les condi- 
tions spirituelles, sociales et ma- 
| térielles des populations rurales”, 
| a dit le pape. 


“Bien plus, nous pouvons dire 
aujourd'hui que 
toute l'humanité est en jeu. L'hu- 
|manité en arrivera-t-elle, oui ou 
|non, à mieux proportionner ces 
influences de façon à garder à la 
| vie spirituelle, sociale et écono- 
mique du monde rural ses carac- 


la destiñée de| 


également tendance à faire dgyla vie rurale un simple réservoir de main-d'oeuvre pour 


l'industrie ou un mode d'existence perpétuellement enlisé dans la misère et soumis aux 
x 


Les abus du système capitaliste, 
a-t-il ajouté, conduiraient aux 
mêmes résultats dangereux. Nous 
sommes en présence de consé- 
quences identiques pour les po- 
pulations rurales soumises aux 
abus du capitalisme industriel. 
Ou bien elles deviennent un sim- 
|ple réservoir de main-d'oeuvre, 
| ou bien elles se figent dans une 
existence misérable sujette aux 
tensions les plus dangereuses. 

Aujourd'hui, des occasions se 
présentent d'elles-inêmes de dé- 
si l'on doit continuer €ée 


| 
| cider 


C. Bois, retenu à Rome) et M. 
Joseph Joubert, président du 
CCCSSs. 


Parmi les personnalités mar- 
quantes, en plus des délégués de 
chaque province, se trouvaient 
S. Exc, Mgr M. Baudoux, le grand 
lutteur de l'Ouest pour la cau- 
se de la survivance et l'apôtre 
infatigable de la radio française; 
l'honorable sénateur Cyrille Vail- 


tenir une ligne de conduite uni- 
latérale et à courte vue en ce qui 
concerne l’agriculture ou si l'on 
doit l'orienter plutôt vers l'éco- 
nomie sociale, 

Le Pape a donné comme exem- 
ple d'économie sociale des mesu- 
res telles que les réformes agrai- 
res pour les régions arriérées, 
l'émigration et l'immigration fa- 
vorisées par des règlements in- 
ternationaux, une meilleure fa- 
çon de grouper les économies ré- 
gionales et nationales et une meil- 
leure distribution des forces de 
production sur le territoire na- 
sional. 


“Toutes ces mesures doivent 


Procès contre 
Mgr Basile Hopkow 
prévu en Tchécoslovaquie | 


CITE DU VATICAN -— J] faut 
s'attendre à l'ouverture d'un pro- 
cès contrz Mgr Basile Hopkow, 
évêque auxiliaire du diocèse ru- 
thène de Presov, déclare-t-on dans 


Le dernier rapport révèle cinq dons de mille dollars en faveur des postes fran- 
cais dans la Saskatchewan. Plusieurs paroisses dépassent 250 pour-cent 
de l'objectif. 


SASKATOON La souscription est commencée dans le Nord. Déjà des gestes 


magnifiques ont été enregistrés. Nous tenons tout particulièrement à signaler cinq sous-| 


criptions de mille dollars qui font honneur à ceux qui les ont consenties, Nous tenons à 
saluer chapeau bas, les trois pères de famille qui ont eu assez de patriotisme au coeur 
pour s'imposer un sacrifice coûteux. Ils ont pensé à leur race, à l'avenir national et reli- 
gieux de leurs enfants et de leurs petits-enfants. Ils n’ont pas marchandé avec leur devoir 


et ils ont donné à tous leurs compatriotes de la province, un exemple qui sera compris 
X | 
nos postes de radio, 
que nous voulons que les 
générations futures sachent quels 
nt été les bienfaiteurs de notre 
\. radio franc et catholique 
aux Filles de la Provi- 
Par vot généreuse sous- 
n vous avez 
le français 
v Votre ges- 
vivement touchés, Ce 
us qui angliciserez nos 


studios de Merci aux Révérends Pères O- 
blats. Non seulement ils partici- 
pent à la campagne en lui four- 
|nissant des prédicateurs et des 
| organisateurs, mais encore ils 


|souscrivent généreusement, Déjà, 


parce 


t 


rc 
re 


eur 


s, versé $1,000; voici maintenant que 
les Oblats de langue française de 
l'archidiocèse de Régina souscri- 
a un autre mille 
Ilars. Merci et honneur aux Ré- 
vérends Pères Oblats 
| Vonda et St-Denis 
à l'honneur 

Ce sont deux paroisses jumel- 
| les dont Mgr A. Pierre, V.G., fut 
{longtemps le curé et qui sont 
maintenant desservies par M 


ré quelle place 


coeurs 


leur tour 
leur tour 


| nier 


Un dont-nllion de Baltes 


le collège de Gravelbourg avait | 


Appel en faveur 
de Maillardville 


Le Comité de la Survivance 
Française a déjà fait parvenir 
à nos compatriotes de Mail- 
lardville au delà de mille dol- 
lars, Cet argent servira immé- 
diatement au soutien des deux 
écoles canadiennes-françaises 
de cette localité, Il y a bon 
espoir que ces deux écoles 
puissent ouvrir leurs portes en 
septembre, si l'appui moral et 
financier de l'extérieur est suf- 


téristiques propres et à lui per- 
mettre d'exercer sur la société | 
humaine une action, sinon pré- 
pondérante, du moins égale? 


“Y a-t-il en ce domaine des 
causes de conflits insolubles? 

“Non. Car si l’on s’en tient aux 
{conditions naturelles de la vie 
| humaine et de son perfectionne- 
| ment, la division du travail ne 
| peut plus alors engendrer de con- 
| flits inévitables.” 

Le Souverain Pontife dit que 
| le communisme a adopté un pro- 


tendre, entre autres choses, à as- 
surer partout aux populations ru- 
rales leurs caractéristiques pro- 
pres, leur prestige propre, leur 
valeur propre dans l'économie et 
dans la société”, a-t-il dit. 

Le Souverain Pontife a aussi 
déploré les conséquences de la 
désertion des campagnes. Sans 
être, a-t-il dit, la cause unique 
de l'exode rural, que de nos jours 
on déplore à peu près partout, 
la part prédominante donnée aux 
intérêts du capitalisme industriel, 
dans Ja production et la distri- 


|gramme d’“‘industrialisation ru- || fisant. bution des revenus, y joue son 
role et que cette théorie est Nos compatriotes qui dési- |rôle, Ce serait donc minimiser 
| “fausse et dommageable”. C'est || rent collaborer à cette oeuvre Suite à 1 + 

Île marxisme, a-t-il ajouté, qui| peuvent envoyer leurs dons (Suite à la septième page) 


au Comité de la Survivance 
Française, Celui-ci les fera 
parvenir directement au co- 
mité canadien-français des éco- 
les de Maillardville avec qui 
il est en relation, 11 suffit || 


| professe cette théorie et qui est 
{tombé dans la superstition de la 

technologie et de l'industrialisa- 
| tion sans limite. 


Le Pape dit qu'en appliquant le 
collectivisme aux ouvriers des 
fermes, le marxisme améènera la 
dégradation de la terre, la trans- 
formant en un simple réservoir 
de main-d'oeuvre pour la produc- 
| tion industrielle. 


d'adresser ces dons au secré- 
tariat de la Survivance Fran- 
caise, 
bec, 


Université Laval, Qué- 


Lettre de Paris 


| Veille d'armes politique 


les milieux du Vatican, On a- | 
joute qu'il apparaît, pour le mo- 
ment du moins, que le gouverne- 
ment tchécoslovaque a renoncé à 
l’idée d'intenter un procès à Mgr 
Beran, archevêque de Prague, a- 
fin de ne pas courir le risque 
d'irriter irrémédiablement les ca- 
tholiques du pays. 

Mgr Hopkow est actuellement 
détenu à la prison de Pankrac, 
à Prague. Il avait été arrêté en 
même temps que l'évêque de Pre- 
sov, Mgr Gojdic, condamné de- 
puis à la prison perpétuelle, Il 
semble très probable, ajoute-t-on 
dans les mêmes milieux, que Mgr | 


Gojdic sera appelé à témoigner 
contre Mgr Hopkow. 


Somerset fête le 25e anniversaire 


M. Réginald Champagne, BA. 
M.D. natif de St-Norbert, Man. 
est le fils de M. Armand Champa- 


gne et de feu Angélina Sabou- 
rin. Il a fait ses études clas- 
siques au Collège de St-Boniface 
et obtint son diplôme en méde- 
cine de l’Université Laval en juin 
1950. De plus, il est licencié du 
Conseil Médical du Canada (L, 
M.C.C,). Le docteur Réginald 
Champagne terminera prochaine- 
ment une année de en 
neuro-psychiatrie à de 
Brandon 


service 


l'hôpital 


de prêtrise de M. l'abbé A. Décosse 


Le jubilaire fut secrétaire à l'archevêché, vice-chancelier, curé et directeur du 
Grand Séminaire de St-Boniface. 
SOMERSET -— M. l'abbé Aimé Décosse, supérieur du Grand Séminaire de St-Boni- 

face, a été l’objet d'une belle fête paroissiale, le dimanche 8 juillet. Il y eut 25 ans le 
juillet que M. Décosse a été fait prêtre dans la cathédrale de St-Boniface, en même temps 


3 


ont été déportés en Sibérie 


Le parti communiste balte ne compte que 1.5 pour- 
cent de la population. 


MUNICH “Un demi-million d'habitants des pays 
baltes ont été déportés en Sibérie, en 1941, 1945 et 1949, 
| rent au regroupement forcé de 49% des 
t a déclaré au cours d'une conférence dei, 
presse le professeur Bruno Kalnin, président de l’Union 

Le t L | : » REED 
£ tie de la popula- 
, " aut ne. Il a évalué, d'au- 
: tre part 50,000 le nombre des lie 
a B s vivant en exil et il a as- 
$ ( , t 1e le sentiment national 
? a dé S très fort en Estonie, 
Lett t : Lituan ie 
sites) ents d 
On trouvers dons cette édition | à 
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e P3 deg ‘ sed 
r 4 ent ae er 
rs at 
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Pi2 | < de 
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l'abbé Quellet, Elles ne comptent 
que 47 f Iles chacune. On leur 
demandait $3,00ù, Vonda a sous- 
crit $8,000 (267% de l'objectif), 
et St-Denis, $7,500 (250% de l'ob- 
jectif). 

Vivent les paroissiens de Vonda 
et de St-Denis! Ils ont montré 
qu’ils avaient encore du sang 
français dans les veines et du pa- 
DUSsme au coeur 


Autres endroits 


Ferland n'est vas encore sûr de 
riompher 
A Prud’'h ne, la souscription 


normalement. 
Nous n'avons 
pas de nouvelles récentes de Dom- 
|remy à cause mauvais fonc- 
tionnement des nes téléphoni- 


au 


lernières nou- 

ur de 

Fish 

i Del- 

Li CKILS Léo- 

y € L t Victoire, Nous 

mes $ q toutes ces pa- 

ses t à appe et 
uscriront gér isement 

I1 faut faire l'union complè- 


te autour de nos postes. Ce ne 


| sont pas les postes de Gravel- 


bourg ou de Saskatoon; ce sont 
(Su à la neuvième page) 


t 
1LE 


L'ob- 1 


| Par Maurice HERR 
{Spécial à ‘La Liberté et le Potriote'’) 


Il 


que M. l'abbé Adélard Couture. Les deux devaient fournir de belles carrières, dans leur 
|domaine respectif. Dimanche, Somerset fêtait son premier prêtre 


M. Décosse fut d’abord secrétaire à l’archevêché, sous S. Exc. Mgr A. Béliveau, 


est de traditio la pre- he”, i ne signifiait rien du di ! : 7 pen NÉ ° Aoa.chs 
mière bataille rex À jf | arr À gd nr ve qui ne |et aumônier de l'Hospice Taché durant de nombreuses années. Plus tard, il fut vice-chan- 
nouvelle législature ait pour | trompait même pas l'électeur, |celier sous S. Exec. Mgr E. Yelle #——— Writer 
objet la répartition des sièges mais qui n'en était pas moins |et s'occupa de la Caisse populaire Mater, le Petit Séminaire et le l'abbé Lavoie invita Mgr Diede- 
dans l’hémicycle du Palais- une concession à cette espèce |de St-Boniface. Ensuite, $. Exc. Co lège de St-Boniface richs, V.G., à prendre la parole, 
| Bourbon. Aussi bien, après le de religion ‘’gauchiste” qui ca- | Mgr G. Cabana le nomma curé- sp Messe solennelle Mgr Diederichs représentait Mgr 
scrutin du 17 juin, la controver- ractérise la politique française | fondateur de Treherne-Rathwell- La paroisse de Somerset a fait | l'archevêéqué coadjuteur, S Exc 
se na-t-elle pas manqué de s'é- Les républicains de gauche, les | Holland. Il s'occupa de ses charges | Frac avec parfaite dignité | Mgr Georges Caba et exprima 
lever avec plus de vivacité en- indépendants de gauche, les dé- | houvelles avec beaucoup de zéle.|,+ savoir-faire. Dimanche, M. Dé- |ses voeux à l'endroit de M. Dé- 
COre Que per je pans, en re mocrates de gauche étaient tous | Puis, il fut nommé curé de la pa- | cosse à chanté ia messe paroissia- |cosse. 11 souligna la marque de 
son de l'entrée en lice de 120 | des hommes que leurs idées | roisse de Ste-Elisabeth et, peu a- | le. Le sermon a été donné par le | confiance donnée par le itorités 
députés du R.P.F, Les élus gaul- comme leurs programmes Clas- |Lrès, appelé à être supérieur du R. P. Georges Ramaeckers, SJ. |envers le jubilaire quand on le 
me ge PTE 0e ere Eu RS CU ee à “Palais [Grand Séminaire nouvellement | 4, Collège de St-Bonitace, qui a| nomma supérieur du Grand Sé 
| droite de l'Assemblée nationa- > + ri cod pa ve “huge bu nee: » , | fait l'éloge du sacerdoce en féli- | minaire et il dit l'importance de 
| le, place où le choeur des ad- Au le ndemain de la libéra- |, Il à donc fourni une carrière | citant le jubilaire, Le prédicateur | ce rôle. 
| versaires du R.PF. situe gé- tion, alors que le discrédit était | bien remplie. Il a été, en plus, au- | fit un a pel en faveur des voea- M. l'abbé d'Eschambault 
. , i 
néralement celui-ci sur l'échi- ur 5 hommes et'les for- | mônier à l'hôpital en plusieurs | tions relgieuses et engagea 18! M. l'abbé Antoine d'Escham- 
quier politique ations de droite, coupables, |°Ccasions, remplaçant le chape- | jeunes gens ct les jeunes filles à |}, ut longtemps associé à M. Dé- 
Cette répulsion à l'égard de aux veux d rs accusateurs, Àlain régulier. Afin de mieux rem- | suivre l'exemple de leur coparois- cosse à l'archevêché, à par” 
fauteuils placés à la droite d l'avoi laboré | plir son ministère à l'hôpital et à | sien, M. Décosse. ler, rappela plusieurs traits de la 
résident de l'Assemblée n’est ernement de Vici l'Hospice Taché surtout, M, Dé- Banquet vie de M, Décosse et insista sur 
pas nouvelle, Avant la guerre hcl Pétair |cosse avait appris la langue polo-| Dans la soirée, un grand diner tout sur son désintéressement 
déjà, un parlementaire, {u t retn naise. Il est docteur en théologie | fut servi dans la superbe salle son esprit de zèle et les beaux te” 
« vateur, et même réa de l'Université Laval de Québec | paroissiale de Somerset. M. lab lents ei multinies et és, dont 
icceptait de gaieté et les experts vantent ses con-|bé Edmond Lavoie, curé, prési- |}; Providence l'a \ 
de eur d'être étiqueté de naissances dans <e domaine. Il a | dait et agissait comme maître de M. l'abbé Sene 
pu £ 3 : £ : M. anne enez 
droite en raison de la place pré fait une étude approfondie des | cérémonies. Un repas succulent Ê à 
pe ii occupée au Palais-Bonur- mé problèmes sociaux modernes et | fut servi, grâce aux soins diligents M. l'abbé L. Senez, en cure 
) 7YOU- i est, dit-on, un excellent apolo-|des dames de la paroisse, aidées | de Somerset et artisan de l'église 
ter giste, Bref, M. Décosse est un | des jeunes fillen ACTUEL 16 ue de la salle où 
à | de 1 prêtre qui fait grandement hnon- Mgr Diederichs les cor es €l éunis, fit à 
! (Suite à la deuxième page) ineur à sa paroisse, à son Alma Au moment des discours, M (Suite à la ne page) 
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Exclusit à ‘’Lo Liberté et le Potriote"” 
par Jacques LEMOYNE 
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Et qu: F l of 
ne pe npêche le songer au 
désastreux début de saison de 
cette équipe qui perdait onze jou- 
tes de si # rs d'un record de 
quelques maigres victoires en 22 
parties. Duroche rit quand on 
lui parle de cette période, il haus 
se un peu le voulant 
dire: “Que q 1y 
fasse, C'est fi int”. Puis 


il parle 


“Quand un club …mme Îles 
Giants ne peut rien faire de bien 
il n'y a pas grand'chose que l'ins- 
tructeur puisse faire pour ranimer 
ses joueur Je me suis efforcé 
surtout de conserver au sein de 


l'équipe cet esprit agressif, cette 
lueur d'espoir qui che les 
joueurs de croire est 


Dr Jacob 


DENTISTE 
et Associés 
2e étage, édifice Time 
Angle Portage et Hoargrave 
Téléphone 928 319 — Winnipeg 


Bureou à Brandon: 
Edifice Security, 10e rue 


Examen de la vue 


JAMES SHAEN LTD. 
M. N. LECKER 
Optométriste et Opticien 


Tél. 927 850 — 926 749 


Zème étage, édifice Murtig 
264, avenue Portage 


Bureau ouvert 

le mercredi 
h. p.m. 
juin, 


toute la 


le 


journée 
F'ermé samedi 

durant les mois de 

juillet et août 


VOLCANO 


LIMITEE 
Montréal St-Hyacinthe 


W. Girouard, 


gér 
Foyers mécaniques 
Bouilloires - Fournaises 
Réchauds - Chaudronnerie 


Daoust Electric Co. 


202, rue St-Boniface 


ant général 


Provencher 


Représen locaux 


| 


| 


| 


| dernier jour, a permi 


pe 1 € que 1 ris so 
inutiles. Puis j'ai eu ours aux 
trucs habituels, Ces trucs consis- 
tent comme vous le : 
au r st à « . 
des { : \g € € 
joueu place n . 
repos à celui-ci, et à donner à cet 
autre la chance qu'il espère avoir 
secrétement de jouer Ja position 
de sor »pair pyant Qu ii peut,}! 
fa eux que l'autre 
1 
j'a 
n 
t q 
p y 
kéthargu 
ir t 
est 1 
Second DiMaggio' 
Les Giants se préparent à se 
| ur le terrs et Durocher 
se tous prêts à l'action 
Ç in lance le 1 du Jeune 
lanct Red Hardy qui est main- 
tenant à Minneapolis Celui-la | 
r | 1 ue Mä- 
Il ne ède pas de balle 
pide, possece pas non plus 
ncer spécial qui pourrait lui 
permettre de surmonter ce handi- 
p”. Et voilà pour un autre aspi- 
nt à la gloire! Léo n'est pas 
mauvais quand il dit cela. 11 parle 
avec simplicité et sincérité, tout 
c ne il a dû parler à ce jeune 
joue en l'envoyant dans les mi- 
neures, où il restera vraisembla- 
blement 
Que 
Mavye 
iifté 
ment 
sans plus de facon: ‘Willie Mayes 
sera le plus grand joueur des! 


temps modernes”, Après une cour- 


te pause, Durocher ajoute: “Dans | 


deux ans, il aura complété son 
éducation et sera certainement le 
plus grand joueur de baseball 
chez les noirs, et le plus grand 
joueur de baseball des 29 derniè- 


gé son aîtitude envers le public 
qu'il méprise toujours autant. 
Mais son altitude a changé vis- 
à-vis de ses co-équipiers et vis-à- 
vis de ses swersaires !l incite ses 
compagnons de jeu à y aller de 
toutes leurs forces, et il vocifère 
continuellement contre les adver- 
saires qu'il étonne et inquiète pas- 

xblement. Les Red Sox sont près 


ie première place, ils y sont 
peut-être déjà, et pour peu 
rvent le 1rsS arde 


queuses Îls gagreront 


Ferrier gagne encore 


Le sympathique Jim Ferrier est 
venu faire un court séjour au Ca- 
nada et il est retourné chez lu 
avec $2,300 dans sa poche de plus 
qu'il n'avait en venant au Canada 
la coùpe Seagram et une seconde 
miniature en or de ce précieux 
trophée, Fer est le nouveau 


pen” du Canada en 


mpi 


ha 


on 
ve de 


+ 


lern 
ne derr € 


sisagua, près de Toronto. La 
toire de Ferrier, en doute jusqu'au 
à ce dernier 
de se classer au premier rang des 
golfeurs professionnels, en autant 
que le compte de banque est con 
cerné. Ferrier a maintenant gagné 
$14,320.83 dep le début de J'an- 
r e qui est certes supérieur à 
ce que votre humble correspon- 
dant gagne au c deux 
prochaines années 

Stan Leunard, ds 
oue maintenant 
quement pour 
parvenu à amasser 
le $950, ce q n'est 
: couple de jours 
ri Martel. l'ancien cham- 
l'Ouest canadien, 
Jules Huot sont 
aus rvenus à amasser 
quelques lors du tournoi 
mais aucun Canadien, à l'heure 
actu semble en position de 
menacer la suprématie des Amé- 
ricains, ou des Australiens, dans 
le cas de Ferrier. Si quelques 
“snobs” américains, comme Lloyd 
Mangrum p exemple, ont dé- 
cidé de ne pas jouer au Canada, 
les Américains qui sont venus 
nous visiter, ont tous été d'ac- 
cord pour iruanger notre grande 
hospitatité 


VIC- 


ee 


>urs ae 


Vancouver, 
au golf uni 
des gros sous 


né somr 


u 
€ 
pou 
vail 
pion 
et 1e 
L: 


pas &£ nai 


He 
junior de 

vétéran 
pa 


sous 


Rare victoire 
progrès réalisés par nos 
de tennis actuellement 
pe sont remarquables, si 


Les 
joueurs 
en E 


t 


n / on tient compte du fait que 

res années. On pourra le placer | Lôtres ont battu l'équipe françai 
| Piaggio, Ted Williams et les |" 3,8, lors d'u sournol amical 
héros des années d'avant-guerre”. | ©” re les Se var sos cher rs dev 
| Ma: pr ps | , ETTE -| pays. Henri Rochon a été très 
| Mayes ne désappointe personne. ! &ectaculaire et c'est grâce à sa 
A la paque il est sensationnel, | double victoire que le Canada a 
tapant des coups formidables et| 4 l'emporter contre les meil- 
| jouant sa position au champ com- | jours joueurs de France. Il est 


me un vétéran. Durocher va pren- 
| dre sa place, près de ses joueurs 
| en attendant l'arrivée des arbitres 
qu'il salue d’un air bienveillant. 
Que voulez-vous, les Giants se 
préparent à jouer une joute ami- 
cale contre un de leurs club-fer- 
| mes, 


Ted les inspire 


Puisque nous en sommes encore 
à parler du baseball remarquons 
en passant que le grand Ted Wil- 
liams brille maintenant dans un 
rôle nouveau, qui pourrait con- 
duire les Red Sox au champion- 
nat. Williams qui est par tempé- 
|rament un joueur nonchalant mais 
trés consciencieux a retrouvé, 
semble-t-il, l’ardeur de ses jeunes 
années. Au contact de Lou Bou- 
dreau, Williams est devenu 
joueur qui n'aime pas à perdre 
et qui n'est plus satisfait de bien 
soigner sa moyenne, laissant aux 
autres membres du club le soin 
de crier des encouragements aux 
lanceurs en détresse, ou au joueur 
| à la plaque, Williams qui disait 
| toujours que les spectateurs n'a- 
vaient pas besoin de l'applaudir 
| lorsqu'il faisait un beau coup, qu'il 
| était payé pour cela, n’a pas chan- 


NOTICE TO CREDITORS 
IN THE MATTER OF THE ESTATE 
| OF AMABLE TOUPIN, late of the City 
of St, Boniface, in the Province of 
Manitoba, Retired Merchant, deceased. 


ALL claims against the above estate 
[must be sent to the undersigned, 
MESSRS MONNIN, GRAFTON 
DENISET, 4-4351 Main Street, Winnipeg, 


Manitoba, on or before the 15th day 
of August, À. D. 1951 
DATED this 9th day of Juiy, À. D 


1951 


MONNIN, GRAFTON & DENISET, 
| Solicitors for Eliane Toupin, 
Executrix 


NOTICE TO CREDITORS 


| IN THE MATTER OF THE ESTATE 
| OF the late Diana Porter Jane James, 
| of the City of Montreal, in the Provin- 


un | 


& | 


certain que les joueurs de la Ré- 
publique ne sont pas les mêmes 
qui brillaient sur courts du 
temps des Costes et des Cochet, 
Il faut admettre cependant que 
les Français sont plus aguerris 
aux tournois internationaux. La 
victoire du Canada n'en est que 
plus méritoire, 

Le Canada recevra cette année 
la visite des joueurs de la Hava- 
ne. À moins de circonstances im- 


1es 


| prévues, comme la maladie, nous 


| 


assisterons à ces compétitions. 


| Nous ne voulons pas nous lancer 


Il 


ce of Quebec, Widow, deceased, 
ALL claims against the above estate, 
! duly verified by Statutory Declara- 
tion. must be sent to the undersigned 
| their office at Room 4, 431 Main 
| Street, in the [a of Winnipeg in 
| Manitoba, on or t e the 15th day | 
of August, À. D, 1 
DATED at Wi peg in Manitoba, | 
| this 9th day of JL A. D. 195 
MONNIN, GRAFTON & DENISET, 
Solicitors for the Administrator 


M. E. SABOURIN 


Assurances de tous genres 
Voyages 
Chemin de fer — Paquebot — Avion 
195, avenue Provencher, St-Boniface 


Téléphone 201 351 


| 


jen Ss 


| bardiers lourds, 


immédiatement dans les prédic- 
tions, mais si le Canada reçoit la 
Havane, ou Cuba plus exactement, 
iel que nous le prévoyons, il est 
possible que nos 
remportent leur première victoi- 
re dans les compétitions pour la 
coupe Davis, un événement atten- 
du au pays depuis plus de 15 ans, 
Il y a encore du temps d'ici à là, 
mais le temps passe rapidement, 
et nous pouvons déjà nous voir, 
applaudissant les triomphes des 
nôtres. sur les courts du club 


:|C'é 


représentants | 


politique 


Mont-Royal, dans la métropole du | 


Canada. 


La Russie . constroit 
19,000 avions en 1959 


NEW-YORK — La revue “A- 


viation Age” éc que l'Union 
soviétique a construit l'an der- | 
nier plus de 19,000 avions alors 
que 3,000 seulement ont été fa- 


briqués aux Etats-Unis. 
“L'industrie décentralisée 
l'aéronautique fonctionne proba- 
blement à ce moment-ci à un 
peu moins de la moitié de sa ca- 


pacité possible”, déclare la re- 
vue dans une édition exclusive- 
ment consacrée à da puissance 
aérienne russe, 

La revue ajoute que les chas-| 
seurs à réaction soviétique, les| 
MIG-15, sont plus puissamment | 
armés que les meilleurs avions à 
réaction américains actuellement 


cension est considérablement plus 
rapide, 

La revue précise qu'au nombre 
des appareils construits par l'U- 
en 1950, il se trou- 


nion soviétique 


ve 8,200 chasseurs, 3,700 bombar- | 


diers légers et moyens, 1,200 bom- 
1,800 avions de 
transport et 4,110 avions d’entrai- 
nement. 


La Russie est maintenant di- 
visée en six réginns militaires et 
deux armées de l'air sont atta- 


chées à chacune des régions 
“Aviation Age” écrit qu'au di- 
re de sources fiables suisses cha- 
que armée de l'air comprend 1,000 
avions. * 
L'avion aéranavale compte en- 
viron 2,000 appareils en ce mo- 
ment. Les Russes ont parachevé 
par ailleurs la construction d'un 
porte-avions de 20,000 tonnes, et 


de | 


vice, et que leur vol d'as- | 


LA LIVERLE. ET LE PATRIOTE 


De la Jamuique 


| 


uu Canada 


+ 
Arrivé à Montréal pour discuter le problème commercial avec 
autorités canadiennes à Ottawa, William Bustamente, ministre 
des relations extérieures des Indes Occidentales anglaises, s'entre- 
| tient avec l’hôtesse de l'air, Ella Plaster. Chef du parti travailliste en 
majorité dans son pays, Bustamente peut être considéré comme le 
| premier ministre de la Jamaïque. (CPC) 


:_ Chronique de CKSB 


Samedi dernier, nous avions le} deux confrères de la radio beau- 
plaisir de recevoir à CKSB deux | coup de succès, et nous espérons 
artistes de la radio hollandaise. | qu'ils nous visiteront encore à 
taient MM, Wim Ibo, d'Ams- | l'occasion 


terdam, associé au poste VARA à! Théà Radio- da 
Hileversum, et Laurence Taylor, | éâtre de de Cans jé 
Demain soir, samedi, au théà- 


1 Lo tre de Radio-Canada, Janine Sut- 
|[AVRO dans la to, Jean Gascon et Robert Ga- 
même ville de- douas seront les principaux in- 
puis la fin des terprètes de “La Folle du Ciel”, 


une féerie de Henri Lenormand. 
Cette féerie fut représentée pour 
la première fois à Paris, au théà- 
[ire des Mathurins, le 20 février 
11937, par la Compagnie Pitoeff. 
| Henri Lenormand met en scène 
| des animaux et des hommes... 
|et il nous prouve que “l’homme 
|et la bête peuvent se faire beau- 
|tention des au- |coup de mal. Autant que les bé- 
| diteurs de CKSB, un programme | tes entre elles... Autant que jies 
| musical d'un genre tout à fait| hommes entre eux... 11 faut tout 
| spécial, M. Ibo est en visite au|de même que l'homme ait le des- 
[Canada et aux Etats-Unis où il|sus dans le bien comme dans le 
| étudie les méthodes de radiodif- | mal. Plus cruel, quand il le veut; 


hostilités en 1945 
|Ces deux artis- 
|tes nous ont fait 
{l'honneur de vi- 
|siter le poste et 
|ont gr ac ieuse- 
| ment accepté no- 
{tre invitation de 
| présenter, à l'in- 


|fusion dans ces deux pays. M.|plus généreux, quand il le faut. 
Taylor est de retour dans sa fa-| Autrement, ce ne serait pas la 
| mille après une absence de plus | peine d'être un homme...” 

Îde cinq ans, et comme il nous! “Les grands romans canadiens" 
| disait, il aimerait demeurer au! Dimanche soir au programme 
Canada s'il peut trouver des oc-|“Les grands romans canadiens”, 
casions de faire valoir son talent | nous vous ferons entendre l'é- 
dans son pays natal. Le genre!mission qui a passé à Montréal 
d'émission que nous ont présen- | à l’occasion de la St-Jean-Baptiste 


té ces deux artistes a été des|le soir du 24 juin. C'est le roman 


| plus intéressant et des plus goù-|de Robert de Roquebrune, “Les | 


|té. Nous 


souhaitons donc à ces! Habits Rouges”. 


Les Dimanches de Saint-Joseph 


à CKSB 
TOUS LES DIMANCHES 
jusqu'au 5 août 
Syntoniséz à CKSB 


6 h. 15 du soir (heure solaire) 
7 h. 15 du soir (heure avancée) 


| 


"> Veille d'armes rées, un reclassement s'est a- 
morcé, qui est loin d'être ter- 
miné. Ainsi, les catholiques du 
MR.P. sont incontestablement 


des hommes de gauche, si l’on 


ot 


(Suite de la première page) 


cle demeure un demi-cercle et, | ne tient compte que du pro- 
faute de pouvoir déplacer vers | gramme économique et social 
la droite la tribune du prési- | de la démocratie chrétienne. 
dent, afin que tous les dépu- | Par contre, les radicaux, qui 
tés se trouvent à sa gauche, il 


constituaient naguère l'aile gau- 


fallut bien provoquer quelques che des majorités de gauche 
dévouements pour que ne res- sont devenus par opportunis- 
tent pas inoccupés les fauteuils | me de solides conservateurs, 
de droite, et surtout pour que | w5ire des réactionnaires. Et le 
tous les députés puissent trou- | RPF qui a rassemblé des 
ver place dans l’hémicycle, : | hommes venus de la droite 

Evidemment, le système bri- | comme de la gauche, brouille 
tannique, qui assigne à la encore le jeu des étiquettes, 
Chambre des Communes une | avec un programme social de 
piace déterminée à la majorité gauche et”un programme po- 


et à l'opposition — une place 
invariable -— offre des avanta- 
ges pratiques et psychologiques | , Pa 

Lu L es à quoi se raccrochent enco- 
‘ons ». m ui } . 
considérables. Un homme q | re la plupart des partis politi. 


abandonne la majorité pour ra. ; ; 
l'opposition ne doit-il pas trans- | ques, sont devenues sans objet 
porter son siège de l’autre côté et sans signification. On les con- 
de l'Assemblée? De l'avis de serve comme les souvenirs d’un 
M. Churchill, cette règle limi- | Passe, révolu, et faute d'entrer 
délibérément dans le présent et 


te singulièrement les change- : / , 
a Le dr des élus “er d'envisager l'avenir, Au reste, le 
" pr : problème d'un reclassement 


a dit le vieux leader conserva- 


litique de droite. 
En fait, les anciennes formu- 


deux autres, de 23,000 et 25,000 | 


tonnes respecuvement, 
bientôt terminés. 


seront 
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1 » LE e » pe 

teur, il est très dur de traver- politique, est d'importance à 
ser toute la Chambre des Com- l'aube d'une législature toute 
munes sous le regard désappro- | neuve, avant que les positions 
ë de 8 ve | 2 . NY TER TP ee riatal. 
bateur des membres de la ma- | 7 cp / ga + van cristal 
: isées s ) 1es e & 

jorité que l'on‘ abandonne. Je 4 api de œ pre blé es que M 4 
sais de quoi je parle, ajoutait nouvelle Assemblée nationale 
M. Churchill, car j'aï fait trois | aura à résoudre au cours des 
fois le chemin!” | prochains mois sont si graves et 
+ ’ s é : » KES — blèmes “4 
Bien entendu, l'application | _ complexes l Ra pe 2 fi- 
d'une telle règle introduirait !| nanciers, économiques, sOCIaux, 


militaires, etc., — que seule, une 
majorité cohérente pourra leur 


au Palais-Bourbon des allées 


et venues continuelles, tant sont 


| 
! 
| à e sal ne ‘i ri = 
flottantes les majorités et mel | SOnNET es solutions qu'ils exi 
délimitées leurs frontières. Les | sut k * 
députés français devront donc | Une telle majorité pourra-t- 
| 


elle se dégager de l'assemblée 
élue le 17 juin? Jusqu'à pré- 
sent, les observateurs politiques 
s'accordent pour douter de la 
solidité des accords passés en 
période électorale entre les par- 
tis de la majorité sortante. Les 
apparentements n'avaient qu'un 
caractère de défense immédia- 
te et ne comportalent aucun 
engagement précis pour l’ave- 


s'accommoder du découpage 
traditionnel de l’hémicycle en 
tranches d'inégale importance. 
Mais les services chargés de la 
répartition de ces tranches au- 
ront à tenir compte des reven- 
dications du R.P.F, qui cons- 
titue le groupe le plus nom- 
breux au Palais-Bourbon et re- 
fuse obstinément d'occuper les 
travées de l'extrême-droite. Le 


général de Gaulle n'a-t-il pas nir. Dès lors, #era-t-il possible 
répété à maintes reprises que aux socialistes marxistes, aux 
son groupement se situait en- républicains populaires catho- 


tre les communistes et les par- liques, aux radicaux et aux in- 


tis de la majorité? Comment | dépendants conservateurs de 
concilier cette thèse politique | faire bon ménage en subissant 
avec les nécessités de la topo- la pression des événements in- 


graphie parlementaire? En tout | térieurs et extérieurs et celle 


cas, et renouant avec la tradi- plus directe, de l'opposition dy- 
tion révolutionnaire, les gaul- namique et convergente des 
listes exigent de siéger sur 1 | communistes et des gaullistes? 
pourtour extérieur de l’hémi- Les récentes déclarations du 
cycle, à droite, au centre et à général de Gaulle et les com- 
gauche coiffant ainsi les autres mentaires des officieux porte- 
groupes comme le faisait la parole du R.P.F. laissent devi- 
Montagne en 1792 ner l'espoir que nourrit celui- 
Tout ceci finira bien par ci de voir éclater rapidement 
s'arranger. Au vrai, la place oc- la majorité centriste 
cupée par un député importe estime que sa 
moins que la politique qu'il traction 
pratique effectivement par ses sous la 
interventions s votes indépendar 
peut-être 
le désarro pulaires, af au 
ue frança | un gouvert nt d 
que dans lequel elle était quel songe depuis 
enfermée a été brisé au lende- général de Gaulle. 
main de la libération. Sous les L'avenir nous d > que ces 
ciennes appellations, des mu- calculs ent de fondé 
15 importantes se sont opé- | Maurice IHERR. 


+ Les cinq paroisses 
| du “Petit Canada . . .” 


(Suite de la vremière vage) 
| dienne-française de Wauchope 


continue à faire un beau travail, 
à se développer, à s'étendre, à se 
| déverser aux alentours. Cantal 
|n'a pas voulu se laisser dépasser: 
jon sest uni construire un 
| beau couvent. Quant à Redvers 


pour 
pour 


1x ans passes, 11 n'y avait 

| ri ourd'hui, voilà une égli 
se presque terminée. 

Mgr udsez fit remarquer 


"Si un évêque visite son diocèse 
et s'aperçoit qu'il n'y a pas de 
| ps grès; si au lieu de grandir, les 
| gens sont restés la où ils sont, cet 
lévêque aura un ‘serrement de 
| coeur’. Mais s'il y a eu dévelovpe- 
iment, il dira: ‘Bénie soit la Fro- 
vidence parce que les gens gar- 
| dent foi en leur vocation’.” 
Félicitations 
“J'adresse des félicitations bien 


sincères, dit le conférencier, à M. | 
as 1 


| le curé de St-Hubert, qui n'a 
craint de faire près de 100 milles 


| pour venir encourager la campa- | 


gne, et aussi des félicitations à M. 
{l'abbé Paul-Emile Béchard, de 


| St-Maurice, qui se donne sans | 


mesure et va toujours de l'avant 
pour le plus grand bien de tous. 
|A tous, félicitations pour l'oeuvre 
| immense accomplie.” 
| Son Excellence résuma ensuite 
le beau travail accompli depuis 
! 20 ans dans le champ de la radio 
française: “travail gigantesque, 
dépassant sans mesure tout ce 
qu'on aurait osé espérer”. Depuis 
1932, les provinces de l'Ouest ont 
fait bloc pour réclamer auprès du 
gouvernement fédéral une juste 
place dans le domaine radiophoni- 
que. Longtemps, on a fait la sour- 
de oreille. Petit à petit, à force 
d'insister, on a obtenu un quart 
d'heure par semaine, puis une de- 
mi-heure, puis une heure 
Maintenant, nous avons 2 postes 
qui vont diffuser notre pensée, 
notre langue. 

Pourquoi parler français? 

“Quand j'étais à la maison, 
nous dit Son Excellence, je par- 
|lais français; mes parents par- 
laient français, mais depuis ça a 


devenu plus difficile pour les jeu- 
nes d'aujourd'hui de parler fran- 
çais lorsqu'on entend toujours de 
l'anglais’ et de l'anglais à la radio. 
Les bébés, avant même qu'ils ne 
parlent, entendent des syllabes, 
des mots anglais, qui se gravent 
dans leur mémoire et le ‘travail’ 


sur le roc. Je n'ai pas d'antago- 
nisme pour la langue anglaise, 
mais elle appartient sux Anglais, 


Notre langue nous a été transni- 
se par nos ancêtres, donnée par 
Dieu; et si le bon Dieu a voulu 
que nous parlions français, c'est 
notre devoir de le parler, Ils ont 
|compris cela ceux qui ont lutté 
| pour conserver le français dans 
|les écoles et ils savent quels sa- 
[crificss ça coûte, Aujourd'hui, 
1 

| 


tout a changé. Et s'il fallait que 
la situation continue, malgré tous 
nos efforts, d'ici 50 ans, d'ici un 


La minorité 
| du Québec et d'ici 


“Dans le Québec, la petite mi- 
|norité anglaise a à la radio tout 
l'anglais qu'elle désire, et nous, 
petite minorité de l'Ouest, mais 
minorité tellement glorieuse, tel- 
.ement bienfaisante, on aurait dû 
nous donner ce dont nous avions 
besoin; c’est alors que nous avons 
songé à établir nos propres postes, 
Rêve fou! me direz-vous. Oui, 
mais rêve si noble, si nécessaire 
pour notre avenir; il nous faut 
des moyens adaptés à notre 
temps. Serait voué à 
celui qui voudrait labourer 
champ avec son cheval, comme 
il y a 20 ans; et est-ce que les Ca- 
nadiens français se contenteraient 
de moyens rudimentaires pour 
conserver leurs deux grands tré- 


sors? 


L'esprit de sacrifice 

“Les temps sont changés: nous 
devons être à la page si nous vou- 
lons tenir bon, Et pour cela, il 
faut d’abord des sacrifices. L’his- 
toire de l'Ouest est faite de sacri- 
fices. Vous, Européens ou Cana- 
diens de l'Est, vous savez com- 
bien ça été dur de s'établir . 
maintenant c'est passé, on ne s’en 
souvient plus, on est content, Tou- 
te notre vie d’ailleurs est faite de 
sacrifices .,, ça fait mal ,.,.c'est 
tout à fait normal: quelque chose 
prend d'autant plus de valeur que 
ça fait mal pour l’acquérir. Com- 
prenons bien qu'il n'y a pas de 
sacrifices comparables aux bien- 
faits que nous pouvons retirer de 
la radio française. Le sacrifice, 
c'est ça qui enrichit. Les parents 
qui mettent leur fils au collège, 


crifices pour cela et ils sont con- 


piastres qu'on a qui nous donne 
le bonheur, mais l'usage qu'on en 


+ 
uit 


On a douté de nos forces 
De partout on entendait dire 
que les gens de la Saskatchewan 
étaient fous de vouloir fonder 
leurs postes de radio. “Moi-mé- 


me, avoue Mgr Baudoux, je me | 


suis laissé dire Ça; et je leur ai 
répondu: Vous ne connaissez pas 
les gens de la Saskatchewan, mais 
moi, je les connais. Et comme 
j'étais heureux de leur dire que 
la Saskatchewan 
la première des trois provinces 
au prorata de la population à le 
souscription de 1944,” 
Monseigneur aime les gens de 
la Saskatchewan; il leur est bien 
attaché, car il est lui aussi enfant 


en Belgique. 11 a fréquenté les 
écoles de la Saskatchewan et leur 


Les connaissant done, il peut dire 
que les gens de sa province d'a- 
doption se sont habitués à faire 
des sacrifices, et que déjà au dé- 
| but de cette campagne, plusieurs 
| paroisses ont doublé, triplé et 
| même quintuplé leur objectif, tel- 


Îles: Ferland, Vonda, St-Denis, 
|etc.; Jamais is ne sont restés en 
| arrière, 


L'aide de nos frères du Québec 
Entre Canadiens, on peut s'ai- 
Nos fr du Québec 


résisté à l'appel et ont 


pas 
généreusement 
pour la Radio-Quest Française, 
{sans espoir de recevoir quelque 
ose en retour, Et ce ne sont pas 

gens riches qui 


changé. La radio est venue. C'est | 


s'accomplit comme la goutte d’eau | 


et le français appartient à nous. | 


siècle, nous aurions perdu la foi.” | 


l’insuccès | 
son | 


leur fille au couvent, font des sa- | 


tents. Ce n'est pas le montant de | 


s'était classée | 


de la Saskatchewan, bien que né, 


a donné le meilleur de lui-même, | 


versé $220,000.00 


ont donné, | 


juillet 1951 


La 


Western 
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mails ceux qui connaissent 
leur d'une piastre qu'il a 
gagner; ils ont voulu 
et ils ont donné 
fasse mal, mai , t 
dès qu'on commencera à en reti 
rer du ben, Jusqu'à présent, les 
résultats sont très satisfaisant 

ème dans cet 
ure que chacun 


| Réponses aux objections 


nous 


jusqu'à € 


e 


sa 


Après des paroles si pleines de 
|conviction, qui ont eéchaufie 
coeur de nos bons Canadien 
| français, Mgr Baudoux se 
la disposition de tous pour répon 
dre aux objections et résoudre 
les problèmes qui pourraient se 
poser 

1. Pourquoi ne pas constru 
un poste plus fort qui pourrait 
atteindre tout le sud du pays? 

De l'avis des techniciens expé- 
rimentés, un poste de 250 watts 
à rayonnement circulaire, promet 
de meilleurs résultats pour la ré- 
gion, à cause de l'ihterférenct 
d'autres postes de même fréquen 
ce qui obligerait à diriger les on 
des. Nous voulons que tous nos 


a 


[a 


que toutes les régions soient cou 
vertes. 

2. Pourquoi Gravelbourg plu 
tôt que Régina? 
| Un poste de radio française à 
| Régina, ce serait comme placer 
un poisson hors de l'eau. En effet, 
|aucune paroisse française à Ré 
gina, d'où dépenses plus grandes 
et alimentation des :"ogrammes 
lus difficile, alors que Gravel- 
| bourg possède un évêque d'âme 
française, un collège classique, un 
jardin d'enfance, un couvent, 
Quant aux commanditaires 
compagnies ou magasins — ce qui 
les intéresse, c'est d'atteindre le 
plus grand nombre possible 
leurs clients. 

3. Pour répondre à une ques- 
tion d'opportunité d'un posté de 
radio française en Saskatchewan, 
Monseigneur nous dit: “J'ai la 
certitude absolue que seule la ra- 
dio française peut sauver la si- 
tuation . . , il n'est jamais trop 
tard.” Le mal a été fait, mais si 
l'on juge de la “transformation 
renversante” opérée depuis la 


ce — comme nous l'a si bien dit 
le R. P, Nadeau, S.J. — et de l'a- 
mélioration considérable 


nos bons Canadiens de langue 
française de la région d'Edmon- 
ton, nous sommes assurés de son 
entier succès . . . et de son épa- 
nouissement. Si tout va bien, les 
ingénieurs nous promettent le: 
premières émissions cet autom- 
ne. 


Gardienne de la fo* 
Monseigneur nous montra en- 
suite comment la radio est gar- 
dienne de la foi. Brièvement, il 
compara ce que nous servent les 
postes anglais — et nous cita plu 
sieurs programmes qu'il écoutait 


programme de radio française 
que tout le monde connaît “Séra- 
phin Poudrier et Donalda”, Il 
nous rappelle cette scène d'il y a 
quelques années où Donalda di- 
Sé 
avec lui, je l'ai épousé, je ne puis 
pas le laisser et i] faut que je tra- 
vaille à le sauver , . , Et les pro- 
grammes anglais, que nus of 
frent-ils? — triangles conjugaux, 
divorces et moeurs libres 


Remerciements 

M. l'abbé Paul-Emile Béchard, 
vicaire à Bellegarde et vice-pré- 
sident de l'ACFC., remercia 
bien chaleureusement Mer Biu- 
doux pour être venu enflammer 
| nos coeurs canadien s-français 
|pour une si grande et si noble 
| cause. Il nous dit combien il est 
| heureux lui, jeune prêtre, parmi 
|des vieux curés, de se sentir ap- 
| puyé par ces braves héros de la 
| survivance française, dans ce coin 
|de la Saskatchewan. “Je compte 
| sur la collaboration de tous — qui 
ne s'est jamais démentie 


* pour 
atteindre et même dépasser l'ob 
| jectif fixé à $15,000.00 pour la ré 


gion. Vous n'avez pas fléchi jus 
qu'ici, continua-t-il, et c'est 
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gens soient atteints . et si la 
|chose est nécessaire, nous cons- | 
| truirons un “poste de relai” pou 


de | 


fondation de CKSB, à St-Bonifa- | 


C après | 
un an de fonctionnement chez tous | 


autrefois à Prud'homme pour les | 
analyser — mettan* en regard un | 


t: “Il est bien vilain pour moi, | 
raphin, mais je me suis mariée | 


nous vi 


que 
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Hommage à un martyr du christianism 


nistre protestent, le Dr Frederick Brown Harris, chapelain J 
Cénot des Etots-Unis, à dénoncé devant les mernbres de la ‘’Foundry Metho- 
t Church" de Washington la mise sous orrêt et le ‘’procés"" de l'archevèque 


seph Groesz de Hongrie, en ces termes: 


dre tois de plus, le monde civilisé est témoin du pire travestissement 

mue de l'étot esclove, De nouveou, du Kremlin on ouvre les rideaux 

autre spectocle de marionnettes dons Budopest. Conformément & la 

tactique habituelle rouge, qui consiste à détruire la personnalité de la victime 

à torture, l'orchevèque Groesz est lui oussi placé sur le même chevalet 

re et soumis ou supplice ‘sadique’ qui à brisé le cardinal Mindszenty et 
Robert Vogeler, homme d'affaires oméricoin 

e verdict de ce simulocre de procès avait naturellement dé été 

rsque l'orchevéque disparut y à quelque temps. De nou les 

stés indignes infligées à l'esprit et au corps, qu oucun être humain ne 

eut supporter, extorquent ou moyen de méthodes qui donnent des haut Île 

eur la 16!-disont confession 
Mais, les pervertis hongrois croient-ils donc la population occidentale 


ve? L'orchevéque est coupable et reconnait sa culpabilité. Mais ce dont 
est réellement coupoble c'est d'avoir posé des actes et pris des attitudes 
toble chrétien souhaiterait pouvoir 
des mêmes moins sotaniques. On oublie les divergences 
éporent ceux qui croient en Dieu lorsque de tels bourreaux paiens 
d'une Eglise, en haine de ce qu'ils craignent plus 
toi chrétienne, Pourquoi? Parce que seule cette dernière s'oppose énergique- 
ment à tout ce que le communisme athée affirme avec une brutolité révol- 
tonte 


ver imiter $ se trouvoit ur 


» mere Je vue 


s qu 
se 
mm représentant e 


Cependant, cette force sinistre ne poursuit pas seulement l'Eglise catho- 
sue rornaine. Elle ambitionne de détruire tout autel d'une Eglise véritoble- 
ment Mbre qui ne pliera pas le genou devant ce Boal blasphématoire. La seule 
Eglise que stes toléreront est celle d'un satellite servile de 
cet étot sons-Dieu 
Et ainsi, de nouveau, le Christ comparait devant le tribunal de Pilate 
ce n'est réellernent pos ou Christ, mais à l'Antéchrist, à qu 
out croyant qui est avec le Christ —— dont la vérité rend 
est cu banc des accusés avec ce prêtre de l'Eglise. Nc ! 
avec la sincérité d'un frère, et nous l'assurons de 
en heure de son mortyre vivant infligé 
sent lever le bras contre le Christ en qui, comme lui, nous croyons ., 


Une saine 
politique d'immigration 


Pendant l’année fiscale 1949-50, 86,422 immigrants, soit 
31.2 pour-cent de moins que pour la même période 1948-49 
(125,603 émigrants), ont été admis au Canada. Cette diminu- 
tion est attribuable d'une part aux difficultés que rencon- 
trent les sujets britanniques à exporter leurs capitaux d'An- 
gleterre et, d'autre part, a la diminution de l'immigration des 
personnes déplacées. Sur ces 86,422 immigrants, 40,469 se 
sont installés dans l'Ontario, 14,847 dans la province de Qué- 
bec et le reste dans les autres provinces. 

Depuis 1900, sur un total de 5,211,512 immigrants venus 
au Canada, 2.2 millions étaient d'origine, de race et de langue 
anglaise, cependant que le nombre de personnes de langue 
française venues s'établir au Canada pendant la même pé- 


e commur 


Mo l'on fait 


rocés. T ao 


ir un f 
ne libre 


la main 
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e | 
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jettent | 


riode n'était que de 109,506. Ainsi, pour un nouvel émigrant | 


de langue française venu s'établir au pays, on a vu arriver 
52 autres émigrants dont 22 d'origine anglaise et qui tous 
ont été absorbés par la fraction anglaise du pays. Depuis 
longtemps, on jette des cris sur cette “invasion” de l'élément 
anglais et on préconise une méthode après l’autre pour ra- 


juster l'immigration anglo-saxonne et augmenter l'immigra-| 


tion française afin de préserver l'élément canadien-français. 
Lors d'une récente enquête faite à Montréal, 43.49 pour-cent 
de la population française était partisane de l'abolition com- 
plète de toute immigration et seulement 13.73 pour-cent ad- 
hérait à la politique actuelle de l'immigration ou préconisait 
même des mesures plus libérales, Les autres personnes con- 
sultées étaient favorables à une immigration limitée soit par 
un quota, soit par des critères plus sévères. 
A qui la faute? 

Avant d'étudier le problème de l'immigration, jetons un 

coup d'oeil sur celui de l’'emigration: 


(Par région: 1901 à 1946) Immigration Emigration 
Québec 754,000 791,000 
Ontario 1,498,000 923,000 
Provinces des Prairies 2,001,000 1,123,000 
Colombie-Britannique 671,000 ———— 

Provinces Maritimes 239,000 502,000 


À part les provinces maritimes où l'industrialisation est 
faible, c'est la seule province de Québec aui ait connu un 
surplus d'émigration, En admettant (ce qui est évidemment 
faux!) que tout l'élément français venu au Canada depuis 
1900 se soit fixé dans la province de Québec, on remarque 
qu'un nombre de 650,000 éléments de langue autre que le 
français sont venus s'y établir. Si la population canadienne- 
française n'avait pas émigré et était restée au pays, elle aurait 
pu remplacer ces 650,000 nouveaux habitants de la province 
et aujourd'hui, tenant compte de l'accroissement naturel, il 
y aurait 2 millions de plus de Canadiens français au pays. 

Un échec? 

En faisant le total de 1901 à 1946, nous constatons que 

l'immigration a été de 5,014,013 alors que l’émigration a ete 


n'a connu qu'un gain net de 1,488,498 immigrants, soit un 
peu moins de 30 pour-cent du chiffre total de l'immigration. 

Quels que soient les arguments sur lesquels on s'appuie 
pour favoriser ou blâmer l'immigration, on constate le fait 
que le Canada n'a su, pendant ce premier demi-siècle, ni gar- 
der sa population, ni garder les immigrants qu'il a fait venir 
à grands frais, L'immigration n'est pas une cause de prospé- 
rite; c'est l'etat de prospérité d'un pays qui y attire l'immi- 
gration. Il est donc compréhensible que les Etats-Unis aient 
ete le principal pays à absorber l'emigration canadienne. 
Leurs salaires plus elevés, leurs possibilités éconcmiques plus 
grandes et leur genre de vie avaient pu en son temps attirer 
les Canadiens, mais aujourd'hui, alors que le Canada offre 
des conditions économiques égales aux possibilités améri- 
caines et que son avenir se présente sous un angle plus favo- 
rable que dans n'importe quel autre pays, il n'y a aucune 
raison qui puisse décider un Canadien ou un Néo-Canadien 
à émigrer vers les Etats-Unis. ‘ 

Le remède, ,. 

Le problème le plus urgent est donc d'adopter une poli- 
tique de nature à garder les Canadiens au Canada. Ceci fait, 
il faudra definir clairement et publiquement la politique 
federale d'immigration, politique qui doit s'inspirer du prin- 
cipe de la sélection selon les aptitudes techniques des immi- 
grantis 

Afin d'attirer davantage d'éléments français au Canada 
français, il faut que la population française d'Europe sa- 
che qu'il y a, en Amérique du Nord, des personnes qui 
parlent la même langue qu'elle (plus de 90 pour-cent de la 
population européenne de langue française ignore ce fait) et 
qui vivent selon la tradition française. Des conférences de- 
vralent être organisées, des informations données aux Cham- 
bres de Commerce, Offices de Placement, etc. de France, de 
Belgique et de Suisse française, sur les réelles possibilites 
d'émigration vers le Canada français. Il y a, seulement dans 
ces trois pays, nombre de fermiers, d'ouvriers spécialisés, de 
techniciens, etc., qui sont désireux d'émigrer et qui, bien sou- 
vent, hésitent à le faire du simple fait qu'ils ne parlent pas 
l'anglais. Il faudrait enfin que l'immigrant qui arrive au 
Canada français puisse trouver un organisme qui lui prête 
l'argent nécessaire à son établissement. 


| L'ACEEP; 
en Acadie 


L'associatios canadienne des é- 
urs de langue française 
tiendra à l'Université 
Saint-Joseph des Pères de Sainte. 
Croix, au Nouveau-Brunswick, au 


début du mois d'août prochain, 
n quatrième congrès général 
Sous la présidence de Monsei- 


neur À. M. Parent, vice-recteur 

Université Laval, l'Exécutif 
t le Conseil d'Administration de 
"’Acelf, convoqués à Montréal ces 
) derniers, ont mis au point 
| les préparatifs de ces impvrtantes 


ur la première fois, après 
ses congrès d'Ottawa, de Québec 
et de Montréal, l'Arelf tiendra ses 
tantes en terre acadienne, L'é- 
d'être souligné. 
cune association affirme ainsi 
a voionté ae rayonnement, au 
service du Canada tout entier. Le 
Congrès de Memramcook aura 
lieu au début d'août, au moment 
ù s'achèvent les cours d'été qui 
£! lä-bas des centaines 
d'institutrice acadiennes Ces 
macndront part aux 
séances du congrès, de même que 
le groupe de voyageurs d'Acadie 
que la Survivance Française con- 


vénement vaut 


La 


upent 


s 


duira de ce côté, l'été prochain. 
Tous les chemins mèneront à 
Memramcook, dans quelques se- 


Et le congrès de l’Acelf 
| profitera sûrement de ces circons- 
favorables. 

Le thème du congrès sera: “E- 
| ducation et Unité canadienne”. 
! On étudiera l'ensemble des pièces 
| du système d'éducation au Cana- 
| da. Vaste sujet, que des maîtres 
| connus aborderont dans un esprit 
| objectif, en vue d'en dégager plus 
de lumière, plus de force construc- 
tive pour le bien général du pays 
tout entier. 

Dès maintenant, l’Acelf est heu- 
| reuse d'inviter au voyage de 
| Memramcook tous ceux et celles 
| qu'intéressent à la fois le specta- 
{cle d'un beau pays et les travaux 
| d'un important congrès d'éduca- 
| tion, Tous renseignements au su- 
jet du voyage scront fournis avec 
plaisir par le Secrétariat de l'A- 
celf à Québec: 369 À, rue Saint 
Jean et par le Comité de la Sur- 
vivance Française, Université 
Laval, Québec. On trouvera en 
dépôt, au Comité de la Survivan- 
ce Française, le récent ouvrage 
du R. F. Bernard, c.s.v. intitulé: 
La Renaissance Acadienne, Ce li- 
vre de 190 pages, texte serré ct 
substantiel, peut ajouter à l’at- 


| tances 


| trait et à l'utilité d'un voyage en 


Acadie, 

Les voyageurs de l'été prochain, 
en plus de participer aux travaux 
du congrès de Memramcook, au- 


|ront l'avantage d'excursions en 


| l'attits 
avtiel 


de 3,525,515, ce qui fait que pour cette période, notre pays |! 


pays acadien telle que l'historique 
randonnée au fort Beauséjour. 
L'oeil et l'intelligence seront éga- 
lement servis. Les organisateurs 
comptent sur un plein succès, 


| La situation 


religieuse en Iran 

La grande majorité des 17 mil- 
lions d'Iraniens est musulmane, 
On compte environ 140,000 chré- 
tiens, parmi lesquels 100,000 gré- 
goriens et 10,000 nestoriens, ainsi 
que 2,500 protestants. Les catho- 
sont environ 15,000, la plu- 
art de rite oriental: chaldéens 
arméniens. Le Vatican est re- 
présenté en Iran depuis 1875 par 
un délégué apostolique qui réside 
à Téhéran. De rombreuses écoles 
catholiques asscrent la présence 
dans le pays. Ainsi 
dans la seule ville de Téhéran, on 
en compte de garçons et 
trois de filles. 


ques 


et 


catholique 
deux 


en Yougoslavie 


Un accident de chemin de fer! 
en Yougo-| 


récemment 
a révélé une fois de plus 
ide hostile des 
ays envers le clergé. Le train 
un groupe de prison- 
religieux et personnages 
politiques, qu'on transférait d'une 


survenu 


slavie 


contenait 


nmiers 


région da ne autre. Or, parmi | 
es blessés, on trouva deux évé- 
Mgr Pierre Cule, évêque 


F lique de Mostar, et Mgr Var- 
nova Nastic, évêque orthodoxe de 
Ils eurent les jambes 
isées et plusieurs autres bles- 
Deux prêtres au moins fu- 


tues. 


Sarajevo 
bi 
sures 
ren 


Les allocations 
familiales au Canada 


Tout le monde connait mainte- 


nant cette mesure destinée à ai-| 
Sous des moda- | 
lités diverses, elle existe dans un}! 


der les familles 
grand nombre de pays et généra- 
lement on s'en félicite. 1] en est 
ë i au Canada. Cela ne veut pas 
toutefois que notre ‘loi des 
familiales peut être 
considérée comme parfaite. Elle 
gagnerait à être modifiée sur cer- 


tains points 


a 


! 
allocations 


re 


Dans une brochure qu'il vient 
ie publier à l'Institut Populaire, 

R. P, Léon Lebe), S.J., qui fut 
chez us le grand promoteur de 

tte esure, indique de quelle 
içon devrait l'amender pour 
i re plus bienfaisante, 

1 ies misères que l'on bra- 


ise d'un coeur 
so ne. On ne par- 
pas de les infliger aux au- 


Paul BOURGET, 


tres. — 


dirigeants | 


LA LIBERTE ET LE PAT 


RIOTE 


Billet du vendredi 


Richard Wright présenté 


1 
| 
| (Spécial à 


| au public français 


‘’La Liberté et le Patriote”) 


Il existe en France, depuis dix!risée des noirs, dans une région 


nu onze mois déjà, une traduc- 
tion du 
| Richard Wright: Native Son. Ro- 
man noir nous parait juste, mais 
non dans le sens qui caractérise 
une forte partie de la production 
française d'aujourd'hui. Car Na- 
|tive Son, devenu Un Enfant du 
puis (1), est l'ouvrage le plus 


célèbre roman noir del 


gre de Chicago, un peu simple et| 
d'une force physique qui dépasse 


la moyenne, orienté dès l'enfance | 


vers une carrière criminelle, en 
raison des injustices sociales dont 
les siens sont victimes depuis des 
siècles, Document unique, amer, 


puissant que l'on connaisse sur 
les Noirs des Etats-Unis, écrit par 
l'un d'eux. 

L'auteur y étudie un jeune nè- 
d'un peuple opprimé. Bigger 
Thomas, personnage central se 
présente comme un symbole: un 
être dénaturé par la pauvreté et 
la brutalité autour de lui, les bri- 
mades et les humiliations de cha- 
que jour, Ecrivain authentique, 
Richard Wright connaît les siens, 
possède ce qu'il faut pour les 
peindre avec justesse, 

Né en 1908, il compte plusieurs 
ouvrages à son actif, prend fi- 
Ê race. Pour peu qu'on se rende 
| compte, depuis un 

surtout, du progrès des Noirs a- 
méricains dans le domaine cultu- 


|ner, Native Son, d'abord publié 
en 1940, l'adaptation au 
théâtre avant d'avoir les honneurs 
de la traduction. A l'été de 1941, 
450 écrivains américains, réunis 
en congrès à New-York, désignè- 
rent Native Son comme le meil- 


connut 


leur roman paru &ux Etats-Unis 
au cours des deux années anté- 
rieures. 
L£ LL L 
Natif du Mississipi, Richard 


Wright n'ignore rien des moeurs 
du Sud Américain, ni de l'esprit 
qui y domine. Si, dans Native Son, 
il s'attarde aux Noirs parqués 
dans un quartier sordide de Chi- 
cago, marquant l'influence sur 
eux d'un milieu délétère, il s'oc- 
cupe du nègre rural dans Uncle 
Tom's Children (1938). L'ouvrage 


contient une demi-douzaine de 
nouvelles, et son titre claque 
comme un drapeau. Popularisé 


par le roman de Harriet Beecher- 
Stowe, l'oncle Tom est le type du 
nègre conventionnel, qui s'efface 
| devant les blancs et sait se tenir 
à sa place, comme on dit dans le 
Deep South, La nouvelle généra- 
tion se sent plus de nerfs, de for- 
cr latente, de personnalité, et les 
fils de l'oncle Tom, petits- 
fils et petits-neveux, briseront a- 
vec la tradition de servilité sou- 
riante, Leur révolte contre un 
état de choses humiliant, accepté 


ses 


fois hésitante, provoquée par les 
événements, mais elle existe. 

La première nouvelle de 
Wright, et la principale, s'intitule 
Big Boy Leaves Home, Quatre 
jeunes nègres, dont Big Boy, se 
vont baigner dans un étang, pro- 


le livre tente d'exprimer l'âme, 


gure de chef chez les lettrés de | 


demi-siècle | 


rel, son succès ne doit pas éton-| 


où ils comptent moins que les bé- 
tes, sont rendus de main de maî- 
tre. Appartenant à la même veine, 
les autres nouvelles mettent en 
relief l'inhumanité des blancs à 
l'égard de leurs concitoyens de 
race noire, la révolte grondant 
chez les opprimés, la force s'op- 
posant à la force, la violence à la 
violence. 


Le héros, si l'on peut dire, de 
L'Enfant du pays, est un jeune 
homme que les circonstances a- 
mènent à commettre un épouvan- 
table crime. La fatalité l'oblige, 
ou presque, à tuer une jeune fille 
blanche à laquelle il ne voulait 
aucun mal. Il brüle ensuite son 
corps dans une fournaise. Arrêté 
par la police, après une émou- 
vante poursuite sur les toits d'un 
quartier de Chicago, il est logé 
en prison, jugé, condamné, 

À son procès, l'avocat qui le 


| défend, un Juif intelligent et aux 


idées généreuses, “progressiste”, 
“prononce comme plaidoirie un 
extraordinaire réquisitoire contre 
le traitement qui est réservé aux 
noirs et qui est bien le plus bril- 
lant discours qui ait jamais été 
écrit pour leur défense”. Le récit 
est trépidant, hallucinant, et n'est 
pas sans s'apparenter, dans cer- 
taines de ses parties, à un roman 
policier. L'auteur, toutefois, n'y 
perd jamais de vue son objectif 
premier, qui est de montrer la mi- 
sère morale des siens, et l'impos- 
sibilité où ils se trouvent, malgré 
la meilleure volonté, de vivre de 


façon normale dans une société | 


dont ils sont le rebut, qui leur 
imposa ses lois, et qui les rejette 
après les avoir amenés d'Afrique 
contre leur gré. 

Le roman est un des grands li- 
vres d'aujourd'hui, Bigger Tho- 


mas est un type qu'on n'oublie! 


pas. 
L'ILLETTRE. 


(1) Club français du livre, Paris. 


florissante 


La Ligue 
d'Action catholique 
vient de fêter son cinquantenaire. 
Groupant 2,200,000 ligueuses, elle 
est la plus puissante organisation 
féminine française. 
mensuel, l'Echo des Françaises, ti- 
re à 2,200,000 exemplaires, le plus 
gros tirage de tous les journaux 
français. Elle a ouvert 4,573 bit 
bliothèques, organisé 5,711 servi- 
ces d'entraide, créé à la campa- 


féminine française 


|gne 3,500 “centres familiaux au 


depuis des siècles, s'affirme cha- | 
que jour davantage, de façon par- | 


priété d'un blanc, où l'on ne to-| 


lère ni chiens ni noirs. Enragé 
par leur audace, le propriétaire 
tue l’un des nageurs d'une balle. 


Big Boy s'empare de son arme et, 


comme le blanc veut la lui arra- 
cher, il l’abat à son tour. L'un de 
ses compagnons est saisi et lynché 
Big Boy se cache jusqu'au len- 
demain et fuit vers le n dans 
un cam Les transes de la po- 
pulatior aussi longtemps que 
Big Boy reste en danger, l'atmos- 


|phère et le paysage, l'âme terro- 


village”. Chaque année, elle réu- 
nit les jeunes mamans dans des 
milliers d'‘“‘heures d'amitié” 


Réponse du Vatican 
sur Mgr À. Stepinac 


CITE DU VATICAN — L'Os- 
servatore Romano, organe du Va- 
tican, a publié la réponse de ce 
dernier au gouvernement you- 
goslave. Celui-ci offrait de libé- 
rer S. Exc. Mgr Alojzic (Alois) 
Stepinac, archevêque de Zagreb, 


à condition qu'il quittât immé- 
diatement le territoire yougo- 
slave. 


Le Vatican, dont la réponse a 
été remise à Belgrade par le non- 
ce intérimaire, a déclaré: “Le 
Saint-Siège serait heureux que 
le prélat füt libéré, mais sait que 


Mgr Stepina onvaincu de son 
innocence, préfére rester aupres | 
de ses fidèles”. 

Le 5 juillet un communiqué 


yougoslave apprenait que le Va- 
tican avait refusé la condition 
d'exil posée à la libération du 
prélat. Le lendemain Radio-Bel- 
grade accusait le Vatican de vou- 
loir faire un “martyr” du prélat. 


Une oeuvre catholique 
(L.FA.C.F.) | 


Son bulletin | 


Correspondont spécic! de 


par André 


La guerre 


Rien ne soulagerait plus 
pulations de tous les continents 
et de toutes les que la 
nouvelle d'une trêve qui condui- 
rait à l'établissement d'une véri- 
table paix en Corée. La guerre 
dure depuis plus an dans 
cette lointaine et malheureuse 
péninsule. La Corée n'est plus 
qu'un monceau de ruines et de 
dévastations. Au cinéma, des do- 
cumentaires filmés sur place nous 
ont montré des collines 


les po- 


nat : 
nauons 


d'un 


désolées 


cées, les villes éventrées, d'af- 
freux amas de cadavres diffor- 
mes, de longues files de pauvres 


combats, Ce qu'on a accumulé 
depuis douze mois de souffran- 
ces et de misères est quelque cho- 
se d'inoui. La guerre a tout dé- 
truit, Et elle n'a rien réglé, Cette 
terrible leçon sera-t-elle profita- 
ble? Prouvera-t-elle aux nations 
qui affectent des sommes colos- 
sales à la fabrication d'armes de 
plus en plus puissantes qu'elles 
courent à leur malheur et à celui 
du genre humain tout entier? Les 
hommes sont effrayés et las de la 
guerre. L'Asie a faim. L'Europe 
se débat dans une crise morale 
conime elle n'en avait pas encore 
connue. L'Amérique est aux jri- 
ses avec un mouvement inflation- 
naire qui menace sa solide struc- 
ture économique. C'est la paix 
qu'il faut et non la guerre. C'est 
la paix qui permettra aux hom- 
mes de vivre, de reprendre cou- 
rage et de régler leurs problèmes, 
et non la guerre, 


La guerre froide 


! 
Ce qu'il y a de triste c'est de 
constater que la majorité des 
peuples n'ont aucune idée des 
conditions de la vraie paix, Ils se 
sont détournés de Dieu. Aussi 
cherchent-ils la paix sans la trou- 
| ver. lis la veulent dans un équili- 
bre de forces et ensuite ils résis- 
tent mal à la tentation de se ser- 
vir de la force. Aussi, même si 
l’on réussit à conclure une trêve 
| acceptable en Corée n'envisage-t- 
on pas la possibilité prochaine de 
régler les autres grands problè- 
mes internationaux, à moins de 
se contenter d'un statu quo plus 
ou moins satisfaisant, Pour l'heu- 
re, on envisage le prolongement 
dé la guerre froide, avec des in- 
cidences plus ou moins désagréa- 
bles et dangereuses sur différents 
points du globe. En Asie, il y a 
le traité de paix avec le Japon qui 
peut de nouveau soulever les uns 
contre les autres Russie, Chine 
et Etats-Unis; il y a aussi l'Indo- 
chine et l'Inde elle-même dont 
le principal problème consiste à 
manger trois fois par jour, Dans 
le Proche-Orient, l'Iran demeu- 
re un point névralgique avec ses 
puits d'huile, ses turbulents élé- 
ments communistes, son nationa- 
lisme neuf et les intérêts sordides 
| d'un impérialisme déclinant, En 


| Europe, il y a l'Allemagne dont 
le partage prolonge un inquiétant 
élément d'insécurité. 


La masse des sans-Dieu 
Et, chevauchant à la fois l'Eu- 
| rope et l'Asie, il y a cette masse 
de sans-Dieu vivant sous des ré- 
gimes de dictature qui s’entou- 
|rent de force, de mystère et de 
|cruauté. Des millions d'hommes 
vivent en esclavage alors que les 


pirent à la domination mondiale, 
Ce que ces régimes représentent 
pour l'humanité, on l'a vu encore 
| une fois lors du récent procès de 
l'archevêque de Budapest. On a 
l’abime, Non 


|touché au fond de 
seulement on a 
| vieillards innocents, dont le seul 
crime consiste à croire que l’hom- 
me est né pour être libre et ado- 
{rer Dieu, mais on les a avilis. Le 
rédacteur de la Gazette de Mont- 
{réal publiait à ce propos, le 28 
| juin 1951, un article remarquable 
!dont il convient de détacher 
passage suivant: “Nous assistons 
à ce spectacle de la vérité et de 
la justice communistes: un vieil- 
lard accablé, anéanti et 
du, contraint à l'indignité finale 
et vile d'avouer des crimes que 
répudie son existence remplie de 


1 
e 


lbonnes oeuvres. Lorsqu'on jetait | 
{les chrétiens aux lions, au Culisée | 


[de Rome, on leur épargnait au 
moins cette dégradation. Ils a- 
vaient le privilège de mourir en 
|confessant la vérité. Les commu- 
| nistes disputent à leurs martyrs 
[jusqu'à ce suprême lambeau de 
(la décence”. Et c'est bien là ce 
qu'il y a de plus effroyable, Ce 
que l'on peut attendre de tels 
hommes, on le devine sans peine 
Puissent-ils n'avoir jamais à dé- 
cider du sort du monde! 


| La visite princiere 
M 


semaine 


Le premier ministre Louis 
St-Laurent, a annoncé 
dernière que Leurs Altesses la 
princesse Elizabeth, héritière du 
|trône d'Angleterre, et son époux 
Ile prince Philip, visiteraient le 


la 


et dépouillées, des routes défon- 


gens qui fuyaient les théâtres des | 


| 


Le Liberté et le Fatriote” 


LAFLECHE 


froide se continuera même si la paix 
est rétablie en Corée. 


Canada l'automne prochain. Les 
distingués visiteurs assisteront 


probablement à ! 


|session. Après un séjour de trois | 
|semaines, durant lequel ils visi- 
|teront le pays d'une province à 
l'autre 
|aux Etats-Unis où ils seront reçus 
officiellement par le président H 

| Truman. Cette visite a sans doute | 
| plusieurs buts politiques. En plus 
de réveiller le sentiment entre 
Ottawa et Londres, elle tendra à 
démontrer une fois de plus aux 
| Etats-Unis que le Canada est pays 
| britannique, La dernière visite | 
royale que nous avons eue au pays | 
a eu lieu quelque temps avant le 
déclenchement de la deuxième 
guerre mondiale. Il faut espérer |! 


| 
en septembre, mais depuis l’an- 


Le gouvernement songe à 


l'ouverture de la! 
[naire pouvant loger 


ils feront un court séjour | 


| A la Chambre 


des Communes 


Correspondant spécial de ‘“’La Liberté et le Patriote 
par Denys PARE 


PAGE TROIS 


que celle-ci soit plutôt un gage 
de paix durable. I] n'y a pas de 
doute que les visiteurs seront re- 
Çus par la population avec tous 
leur rang. 


t re 


QE 


Pour la conquête 
spirituelle 
de l'Inde 


Le Séminaire 
Kandy, à Ceylan 
et confié à Ja 
sus, va etre tr 
sud-est de Bor 3 
mencé la construction 


seéminaristes 

Ce nouveau Séminair 
gé dans le 
“de Nobili”, 


vant la guerre 


vo 


des missionnaires jésuit 

quarante-sept eti irte- 
nant aux diffère de 
l'Inde, font actuelle eurs 
études théologiques. Un asti- 


cat de Carmes indiens 
jà un du 
Poona deviendra un centre 
important pour la formation des 
futurs prêtres de l'Inde, 


xccupe dé- 


coin même quartier, 


ainsi 


| 


| 


rendre de nouvelles mesures pour 


mettre un terme à la hausse du coût de la vie, 


OTTAWA — La récente hausse 
de 2.1 points de l'indice du coût 
de la vie obligera le gouverne- 
ment à prolonger davantage les 
mesures qu'il a prises pour lutter 
centre l'inflation, 

Ces mesures d'ailleurs, comme 
les restrictions sur les ventes à 
tempérament, la dépréciation 
“retardée” et la réduction du cré- 
dit bancaire, n'ont pas encore 
donné tous les résultats qu’on 
peut attendre d'elles. 

Le gouvernement songeait à 
relàcher un peu ces restrictions 


nonce de la hausse récente de l'in- 
dice du coût de la vie, il n’est 
plus question de rendre moins 
les restrictions concer- 

ventes à crédit, 


sévères 
nant les 
exemple, 
Comme dans le cas de la hausse 
du prix du papier-journal, l'aug- 
mentation récente de l'indice du 
coût de la vie est causée en gran- 
de partie par nos expéditions de 
viande aux Etats-Unis. La hausse 
du prix du papier-journal n’a 
certes pas été voulue par nos voi- 
sins du sud, mais elle a été per- 
mise en vue de procurer au Ca- 
nada une plus grande quantité de 
dollars américains. L'augmenta- 
tion du prix de la viande est plus 
directement attribuable au mar- 
ché américain. Les prix de la 
viande ont augmenté sensible- 
ment aux Etats-Unis depuis quel- 
que temps, et les prix canadiens 
pour la même denrée ont immé- 
diatement suivi la même ten- 


par 


| dance. 


La dernière augmentation de 


| l'indice du coût de la vie est prin- 


cipalement due à la hausse des 
prix pour la nourriture, La ma- 
joration des prix de l'alimenta- 
tion a contribué pour environ les 
deux tiers de cette avance de 2.1 
points. Durant le seul mois de 
mai, l'indice de l'alimentation a 
|monté de 235.4 à 239.8 par suite 
de la hausse du prix du beurre, 
des oeufs et surtout à cause de la 
majoration du prix de la viande, 

Si les mesures anti-infiation- 


L'augmentation de la produc- 
tion, qui est, à notre avis, le plus 
sûr moyen de réduire les prix, 
est-elle possible dans le domaine 
de l’alimentation? Dans l'affirma- 
tive, est-elle désirable pour le 
producteur? De toute façon, il 
faut s'attendre qu'avant long- 
temps le gouvernement fera cons 
naître de nouvelles mesures vi 
sant à enrayer la hausse des prix, 


Fin de guerre 

Le Canada vient de mettre fin 
à l'état de guerre avec l'Allema- 
gne. Dans une proclamation qu'il 
vient de publier dans la Gazette 
du Canada, le gouvernement a 
posé un acte qui signifie que les 
Allemands ne sont plus considé-+ 
rés comme des ennemis, 

La déclaration du 5 juin 1945, 
concernant la reddition sans con- 
dition du Reich allemand, avait 
mis fin aux hostilités. Depuis cet- 
te époque, il n'a pas été possible 
de conclure un traité de paix 
pour régler les questions relati- 
ves à l'Allemagne et dues à l'état 
de guerre, 

L'acte par lequel le Canada a 
mis fin à l'état de guerre avec 
l'Allemagne ne préjuge pas les 
décisions relatives aux questions 
nées de la guerre avec l'Allema- 
gne qu'il reste à déterminer par 
un futur traité de paix ou par 
d'autres accords avec l'Allema- 
gne. L'acte n'affecte d'aucune fa- 
çon les accords et déclarations 
alliés relativement aux organes 
de contrôles créés pour l’Allema- 
gne depuis sa reddition. Le règle- 
ment des réclamations du Cana- 
da contre l'Allemagne, à la suite 
de la guerre de 1939, n'est pas mis 
en cause. 

On peut prévoir maintenant 
que le Canada renouera bientôt 
ses relations diplomatiques avec 
l'Allemagne occidentale, Ainsi, 
le chef de la mission canadienne 
à Bonn, M. T, C. Davis, y devien- 
dra peut-être notre premier am- 
bassadeur, tandis que le Dr Wer- 
ner Wankport, maintenant con- 
sul général, sera le premier am- 
bassadeur allemand après Ja 


autres travaillent, peinent et as-! 


condamné des | 


confon- | 


naires n'ont pas encore donné 
{tous les résultats qu'on peut en| 
| attendre, elles ont, au moins, été 


Congrès de 
|efficaces dans certains domaines l ! t ! Pr 
donnés comme celui de l’automo- | aposto a aic 
| bile. En mai dernier, la vente des| L'organisation du congrès mon- 
| véhicules à moteur a baissé de 10! dial de l'apostolat des laïcs qui 


| d 
| pour-cent. doit avoir lieu à Rome du 7 au 


guerre à Ottawa. 


De nouvelles mesures 14 octobre prochains bat son 
| anti-inflationnaires? | plein. Dans plusieurs pays des 
| comités se forment pour étudier 


| Le ministère des Finances et| x ; 

| [les sujets qui seront alors discu- 

Îles fonctionnaires de la Banque! ; br 
tés ei organiser une importante 


|du Canada cherchent plus que! >. 

6 * P q | délégation nationale, 11 y aura 

| jamais un remède au problème! , 7 : stud pi La 

|'de la hausse des prix. On ignore| °+ F#PPOrts, des études par com- 

| . 11 ns ddition | missions et des discussions géné- 

l'encore lle : addition- - 

“ne ah nd aus sg u rales. Voici la liste des rapports 
cues 1e ouver m ° ! 

es. ne 1 ps re can | qui constitueront la base du con- 

[FS on, VIA 06. Re re 21 grès: l'apostolat des laïcs dans 

le monde d'aujourd'hui, par le 


| la hausse du coût de la vie, Mais 
on peut être sûr que les autorités | {,dateur de la J.0.C. Monsei- 
gneur Cardijn; les bases doctri- 


du pays désirent ardemment 
[trouver upe solution à l'un des! jules de cet apostolat, par NN. 
ttes ave problèmes de l'heu-| ss Gracias, archevêque de Bom- 
re. C'est un problème éConomMi- | Liv, et Caggiano, évêque de Ro- 
que qui vient d'avoir un effet | sario: la formation doctrinale des 
politique considérable. Après la l'apostolat, par S. Exec, 

Mgr Ciri, archevêque de Gênes, 


perte de trois comtés aux mains 
et M. Roehmerkirchen, président 


| des conservateurs, à la suite des 
1 z 2 Pr ! 
| élections complémentaires du 25|4e ja Jeunesse catholique alle- 


| juin dernier, le problème de l'in-| mande: l’ordre social chrétien, par 
flation, dit-on, est celui qui pré- 


laïcs à 


| MM. Serrarens, hollandais, secré- 
Receupe le plus le gouvernement | {aire général de la Confédération 
| actuellement. internationale des syndicats chré- 
| 
| 


Les hauts fonctionnaires qui | tiens, délégué au Conseil de l'Eu- 
occupent de la question des prix | rope, et Charles Flory, président 
ont d'avis que le relächement | des Semaines sociales de France: 
restrictions sur le crédit si-|la présence et la 
gnilierait actuellement une nou- 
| velle hausse de l'indice des prix. 


5 


des 


re sponsabilité 
| des catholiques dans la vie inter. 
| nationale par Mlle Schoeffer, 
C'est pour cette raison qu'ils |des Etats-Unis, éguée l'In- 
maintiennent que le gouverne- | ternationale des Ligues fémini. 
|ment ne songe pas pour le mo-|nes catholiques auprès de l'ONU, 
iment à adoucir les restrictions | à Lake Success, et M. Sugranyes, 

imposées dans le but d'endiguer | d'Espagne, secrétaire général de 
| l'inflation. |Pax Romana. 
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| Pâtisserie Pelland 


161, ave FProvencher, £t-Bonif-ce ||! 


Téléphone 203 319 


HAROLD M, BLACK 
Optométriste et Opticien 


Examen de la chez 


vue 


Mitchell Copp Ltd. 


Tél. 925 108 


Portage et Hargrave 


BARNET LEWIS 


OPTOMETRISTÉ - OPTICIEN 


EXAMEN DE LA VUI 


120, éd. Toronto Generali Trusts 
Portage et Smith Winnipeg 
Téléphone 931 897 - Heures ® à € 


Fernand Viau 


Député à la Chambre des 
Communes pour la circonscription 
le St-Boniface 
147, avenue Provencher 
Téléphone: 203 172 
137, avenue Claremont 
Téléphone: 424 064 


Bureau 


Rès 


A.-P, MAHE 


Peintre, décorateur et tapissier 
530, rue Ritchot. St-Boniface 
Téléphone 201 282 
TOUT OUVRAGE GARANTI 


Commandes acceptées, soit de 
Ville ou de la campagne 


la 


S. M. WISEMAN 


Optometriste 
Téléphone 925 947 


Hub Service Station 


laché et Provencher 


ESSENCE - HUILE - ACCESSOIRES 
PNEUS REPARATIONS 
REMORQUAGE 


Service de 24 heures 
W RYALI Propriétaire 


Tél: 202 »61 


MONUMENTS 
FUNERAIRES 


J.-0. BRUNET 


405, 201 864 


rue Bertrand - Tél, 
coin rue Youville 
PIERRE BRL 
151, rue LaVérendrye 
Téléphone: 206 288 
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ie Marie 


Mlle Louise Roy de 


passage à St-Boniface 


{ Fu 
Après une saison de brillant 
succès remporté dans l'Est du 
Canada, Mlle Louise Roy, sopra- 
no dramatique, est de passage 
chez ses parents, M. et Mme L.- 
P. Roy, de la rue St-Jean-Baptis- | 
te, La semaine dernière, Mlle 
Roy se fit entendre dans une 
série se cinq morceaux d'opéras 
et de lieder au « l'un pr 
gramr musical exécuté devan 1t 
| les dél € igués de la Féc Ja- 
nadienne de Professe u- 


sique reunis en (« 
Fort Garry de Winni 

Au cours des cinq dernie 
fit une tournée de con- 
certs dans la province de Qué- 
bec, sous les auspices de la So- 
ciété Musicale de la Jeunesse Ca- 
nadienne, dont le but est non 
seulement de répandre la culture 
musicale au Canada, mais aussi 


rs mois 


2 


de faire connaître aux Canadiens | 
| les artistes de 


chez nous. Le bril- 
lant soprano répéta, à neuf re- 
prises différentes, devant des au- 


ditoires nouveaux, le même pro- 
gramme de concert 

A la fin de juillet, Mlle Roy 
retournera à Montréal où, & 
[côtés de Denis 


de l'opéra Métre 
ra soliste à un c« 
lisé en plein 


a 


tenant iu 
du conservatoire 


LA BIJOUTERIE 
Bourbonnais 


Horlogers et Bijoutiers 
Expériez-nous vos montres 
pour réparations 


159, ave Provencher, St-Boniface 


Téléphone 207 265 
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 McCULLOUGH DRUG CO. 


125 


rue Mar'on - ongle Taché 


Norwood 


Appelez 202 353 


Automobiles 
Accidents 


PAUL PAQUIN 


Agent géneral 


incendies 
Ettets personnels 


ASSURANCES et FINANCES sur automobiles et camions 


Bureau 


(Box 68) 


none 


453, Louis Riel 


225 184 


) 494 
MAN 


Résidence 


ST-BONIFACE, 


THE CUSSON LUMBER CO., LTD. 


P., RAIMBAULT, président 


Toutes sortes de matériaux de construction, charbon et bois de 
chouttage, etc., etc. 


Ameublement 
$t-Bonitoce, Man. 


d'église et 


boiserie fir etc 


Téléphone 201 283 


Offre spéciale 
Pour rendez-vous téléphoner à 926 042 


Le LYCEUM PHOTO STUDIO 


Ze étage, éditice Stobert, 


290, ave Portage, 


Winnipeg, Mon. 


OFFRE 
une aubaine spéciale à titre d'annonce 
Pour une photo en couleur de 8 x 10 
et 6 photos grandeur carte postale 


$4. 95 


reproguctior 
acceptée 


ns C 
sinon 


54.95 eu moment où le photo est prise 


Pos d'objection à ce qu'il y ait 2 personnes 
1 coupon seulement par 


personne 


OPY ac 
celle qui est nprimée dans 
svPr 


eptée 


apporter cette annonce. 


_|Fête intime en l'honneur de 


"M. l'abbé Adélard Couture 


Les membres de la famille du jubilaire et ses amis 
participent à cette manifestation. 
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[naimerez Da Æ Bo vd MME LAVID MARION 
pe voulu de s pou LR Mme Dav Marion, domiciliée 
[Tout ant F $ a est décédée à 
| @ LT ‘ a nche 8 juil- 
[re et funèbre fut chanté 
V r Bi i U en de St-Boniface le 
certain gro es dame net iillet, à 10 h. 
de int Elle Mme Anna Marion naquit à St- 
font 1 à Ï Jean-Baptiste, Man. et vint de- 
cert »1mmunautés Croyez | meurer à St-Bonifare e 922 
à * 3oniface en 1923, 
|qa euvre est admirai no lle laisse dans le deuil, outre 
Î ns elie Le Mie . oux, une soeur, Mme P, 
€ a se passe, au ilt, de St-Boniface. 
rité: Mada- La Ma 1 Des ins-McGec 
ne vous ai|a: h des rrangements 
le we le | funé es 
ensez 15 qu'el- . 10:10 
affaires de toute: MLLE ELZIRE BELANGER 
] utez Mme Anne Tel Le vendredi 6 juillet, Mlle E 
J'aurais pu en faire autant pour | Bé] nger, de 197, rue Masson, est | 
| mon ugustine, J aVais Pris | décédée à l'} hôpital de St- Bonifa- | 
le illetin pour en-|ce, à l'âge de 70 ans 
mes funérailles eurent lieu en 
on ique de St-Boniface le 
tendez pas juillet, à 10h 


vivent à la défunte: 3 frères, | 
Adélard, Georges et Alphon- | 


près-midi 


| MM 


À TE | Ne apres à r, tous de St-Boniface; | 
à son age, nsez-y donc? C'est pe oeur, la Rév. Sr Ste-Flayie, 
presque pas possible. Elle était| 4e "Al bert, Alta., et une nièce, 
pourtant assez riche pour s Mile ‘ ie Poirier, avec qui elle 
| ser de ça. Oui mais vous 1 1- | demeurait. 
Las comme mo!, vous La Maison Coutu était en charge 
ces yeux quelle a, n des funérai | funérailles. 
que j'y pense, saviez-vous que 
Mme Tranchemontagne : avait une 
fille qui sort ave > Turlupir Non, e. 
[mais c'est donc de valeur, une etites otes 
si bonne famille! Oui, mais on| 
lui a e Dion dit... Aussi si elle] Mlle Michèle Chevalier, de 
| l'ha lait autrement, etc. Québec, P.Q.. passe un séjour d'un 
etc p tati patata et ainsi mois chez M. et Mme Jules Al- 
te penda=t tout pres ] de 193, rue Be: ry, Norwood. | 


Die uté de la 
t Rita Coulombe, 
revenues en- 
de vacances 


sont 


, Cal, où elles ont 

leurs frère et on- 

cle Iles sont revenues 
et la Colombie Bri- 

ta 1 elles ont visité de 
n parents à Vancouver, 
P hi, Victoria et Mail- 
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La BAIE 


Pullovers classiques 
bien galbés 


Chandails en cachemire très doux au toucher, 
s'ajustent très bien à cause de leur galbe parfa 
chemire qui ajoute cette apparence riche à tout cos- 
tume ou jupe. Choix de teintes: 
tabac, flamme, Blue Beil, cactus, 
turquoise. 
deurs, 34 à 40. Commandes par 
la poste acceptées. Chacun 


choamois ou 


Chandails Cardigan 
à encolure en V 


es articles 


Autres chandails importés de Vienne, d'Italie, 


Ventel 


En laine Botany de qualité, importée 


es 


e 


cachemire au genre 


Pullovers, 


offre les chandails écossais en cachemire 


qui 


it, Coa- 


Cran- 


2.95 


ne Q < e Cardiaon 


1695 


de Suisse. 


Cardigans 


Un achat spécial pour vous procurer un article de valeur à bas prix! Magnifiques pullovers 


en laine Botany pure, dans une vaste gamme de teintes recherchées. Cardigans bou- 
tonnés haut, assortis: Grandeurs, 34 à 40. Beige, mauve, blanc, vert, jaune, saumon, 
brun, gris, turquoise, bleu, bleu marine. Commandes par la poste acceptées 


PULLOVER, 
chacun 


Heures de magasin 
9 h. 30 à 5 h. 30 


Le samedi 
9 h. 39 à 12 h. 30 


CARDIGAN, 


chacun 


495 


Vêtements de sport, étage de la mode, à 


3.95 


udsons Day Compare. 
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De retour au pays 


Grièvement blessé en Corée au cours du mois de mai dernier, 
soldat John-Joseph Benoit, âgé de 
arriva à Winnipeg lundi soir dernier. 
et Mme A. Benoit, de 
22ème Régiment. 


gnie de ses parents, M. 
soldat faisait partie du Royal 
Deer er r Loc dge. <C liché Free Press) 


Mariage 


Le R. P. we * P. Aubry, Le samedi 16 juin, à 10 De, | 
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ordonné prêtre à Rome fille M. À- 
R. P. Jean-Paul Aubry, Ru aus 
fils de M. et Mme Paul | desun 
y, de Ste-Agathe, Man. a an Lafrenière 
/ prétrise, à Rome, Mm Clé ment La- 
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20 ans, 


4- Sauf les dispositions de la 
présente loi et les dispositions des 
lois provinciales actuellement en 
vigueur ou qui le peuvent deve- 
nir, personne ne peut, le diman- 
che, vendre, offrir en vente ou 
acheter des marchandises, des ef- 
fets, des biens meubles ou 
immeubles, exercer ou continuer 


ordinaire ou quelque besogne ac- 
cessoire de cet état, ou, pour quel- 
| que gain, exécuter, au cours 
cette journée, 
ouvrage, ou employer à son exé- 
| cution une autre personne, 


6-Sauf les dispositions d’une 
loi provinciaie actuellement en vi- 
gueur ou qui pourrait le devenir, 
il est défendu, le dimanche, de 
prendre part ou d'assister à une 
lutte ou un jeu publics, engagés 
dans un but de gain, de prix ou 
de récompense, ou d'organiser un 
> à | spectacle ou une réunion publics, 
d'y participer ou d'y assister, ex- 
cepté dans une église, lorsqu'une 
contribution est exigée de façon 

te indirecte, soit comme 
prix d'entrée spectacle ou 


le 
est revenu au Canada et 
ssus en compa- 
Le je 
)spita:l 


le voit ci-de 
St-Norbet 
Il sera 


On 


he 
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dire ou 


à ce a 


d'exercer une besogne de son état | 


de | 
une be ’sogne ou un| 


Pour tous les 


départements 
signalez 3-2-2 


Extrait de la loi concernant 
l'observance du jour du Seigneur 


, 


2) Il est interdit d'ann 
Canada, de quelque nière t 
ce soit, un spectacle ou toute « 
se dont la tenu: 1 la représen- 
tation en Canada est prohibée par 
la présente 1 

9—I1 est interdit, le dimanche, 
de tirer du fusil, de la carabine 
et tout autre « ! ilogue et 
d'en faire usag | un but de 
lucre, en des lieux tels ou de telle 
façon que l personnes se li- 
vrant au culte religieux ou à l'ob 
servance de « jou en soient 


| troublées 


12—Quiconque enfreint une de 


| dispositions de la présente loi est 
| passible pour chaque contraven 
tion, sur déclaration sommaire de 
culpabilité, d'un mende d'un à 
quarante dollars et des frais d 
poursuite 
16-—I] ne peu e intenté de 
poursuite ou d a n pour contra 
vention à la présente loi sans la 
perm lon au procu 17 a 
de la province: 1 cett i 
vention a été , non plu 
ju’ pres le inte jot q 
uvent la cont ention, 
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ELECTRIC SERVICE 
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CHAMBRES ET PENSION 
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l'Hôtel Notre-Darne, 
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LUCERNE 
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terube 
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Riche et crémeux Contenu de gras de beurre, 3.7% 


LA PINTE. 18 : 


PAS DE POUDRE DE LAIT AJOUTÉE 


Ré ere Ouverture officielle de la Maison 
Provinciale des Filles de la Croix 


| Couture's Radio 
& Appliances 
Radios Poeles Retrigerateurs 
Laveuses | 
Le 


AIRWAY À la CRÈME et à la GELÉE, ultra fins | 


‘raichement moulu Un régal pour toute la famille 


Pat de | liv., 90e Pa de | liv., 2% 


LL. Blé d'Inde, TASTE TELLS, 15 onces 3 boites, 35c X 


# (Confitures aux prunes, :...,.. -.… boite de 4 iv, D9c x 
v DS CS, nou. rs 31e x 


La ‘’Norwood Jewellers” 
A 


rt Tache, St-Bonitace 


Telephone 202 790 


Reparations de montres 
horloges et bijouteries 


notre speciahte 


Lafrenière et Fils 


POUR TOUT TRAVAIL DE FERBLANTERIE 


Nouvelle adresse: 97, rue Knudson, Norwood 


Telephones: établissement 202 356 
residence 201 568 


| 
| MARQUE JEWEL, carton de 1 lis FA 
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— — —— — E JUN 


Tous genres de photographies | 
®e Albums de photos 
© Groupes de familles 
© Banquets 


© Evenements sportifs 
Gene Gauthier 


489. rue Giroux léléphone: 202 65? 


Des correspondants spéciaux de ‘’La Liberté et le Patriote” 


À Travers les Centres Français du Manitoba 
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pour | ble de faire. 


e de La Liberté et le Patriote. Don 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Voyege peu coûteux à travers les Prairies 


une vieille automobile d'un 
$10.00 et des dépenses de $35.00 pour la gazoline et 1 
es facteurs qui entrèrent en compte dans | 
Buck à travers les Prairies. 
Gerald Buck, 


Le goût de l'aventure, 


ris de Kimber 
s 3 enfants et un ar 
es jusqu'à Pickerin 


ad GE 


par Noël DUCHESNE 


Adresser toutes communicatio 
ou Chroniqueur du Bridge, La Liberté et le Patriote, Winnipeg 


a M. et ins 


concernent 


Tableau renversé 
Généralement le déclarant cher- 
les perdantes 
propre main, Mais quelquefois 
le plus simple con- 
affranchir 
Mort. C'est ce qu'on appelle joue 
tableau renve 

DONNEUR EST 

Nord Sud vulnérables 


sans-atout 


thousiasme 
à éliminer enthousiasme 


le problème 


ipplément 


informations 


possession de : 
(5) Tout en étant assuré d’ob- 


de valeur e 
Nord ayant indiqué qu'il en pos- 


PALZI: 


1 pi. (1) Passe déclarant 
beaucoup plus A d'aitranéhir | 


la main du Mort 


t entre nous, étudiants et pro-|vrez étudier l'an prochain. Re-|res et abruptes, la ligne douce | 


l’autre étant 

(1) Cette suite est faible, mais 
comme Sud présume que la ré- 
ponse de son partenaire sera pro- 

à carreau, < | 
les deux suites majeu- | 
res et si le partenaire ne montre 
d'enthousiasme pour 


| problème consistera à ne perdre 
qu'une seule levée d’atout. à 
bablement Nord prend de son roi de tre- 
déclarant coupe 


aucune de Pearreau et.{ait suivre l'as de pi- 


De pli vous avez commencé | cette se ne, je Ve 
\ beau cours supérieur, Vous | que vous demandez à cour- 
le mener à bonne fin.lrier” la question suivante, (elle 
ind on commence quelque | vous brüle les lèvres, j'en suis] 
»se, on le finit, n'est-ce pas | sûr): 
Marcel?) Votre éducation, cest — Avez-vous corrigé mes exa- | 
en grande partie à vous d'y voir.| mens? Est-ce que j'ai ma moyen- | || 
Quand même le gouvernement, | ne? 


vos parents, vos professeurs vou- ; L Scrutateur., Parlant d'élection, ! 


raient vous faire éduquer, si Réponse: Oui, vos examens sont 
us ne faites pas voire part, si |COrriges et rendus au Départe- | 
« ne voulez pas, si vous êtes | ment pour revision. Mais la dis- 
lifférents ... (Si le cheval n'a | Crétion et le secret professionnel 
pas soif . .. en vain vous essaije- | NOUS empêchent de vous en dire 
ire boire, vous vous | PIUS 10ng 


je voudrais savoir comment dé- 
signer en français acceptable l'of- 
ficier rapporteur, le sous-officier 
rapporteur et le secrétaire de poll, 

Réponse. Le grand officier rap- 
È porteur, celui uésigné par Otta- 
:?), leurs efforts seront| Etes-vous contents? Alors j'at-|w2 pour s'ocuiper des élections 

Par conséquent, ver” | tends vos lettres. dans tout le pays, c’est le prési- 
re vous-meme. R. dent du scrutin. Celui qui dirige 
l'él dans un comté ou une 
ription électorale, c'est le 
si d'é n. Le person- 
nage désigné nour prendre soin 


Population mondiale accrue 


l'un bureau de vote, c'est le scru- | 
tateur et son secrétaire, c'est le 
e millions en 50 ans ::..:7". 


; Escabeau. Quelle différence y 
Le continent américain a enregistré le taux d'accrois- a-t-il entre un escabeau et un 


. marchepied? 

rapt . p à A 
sement le plus P de Réponse, En France, on réser- 
ENEVE — U atistique publiée par l'Organi-| Ye généralement le nom d'esca- 
GENEVE Une étude statistiq I F 8 beaw au marchepied à deux ou 


; ù lue de trie marchos la 
tion du monde indique que celle-ci s'est accrue de 826 |1° . Ra a er a: 

a A prenc ie 101 e marcnepiea, 
millions depuis le début du siècle, dont la moitié pour les | Quant 


veloppent de manière à 


pays d'Asie, En 1949, la population totale du globe atteignait | Les se a é 
» 270 | a'âtres : x Fus former un escabeau à quelques 
378,000,000 d'êtres humains con-Ë———— — = —- "+ 


lins, ce sont des escabeaux- 
s ou des chaises-escabeaux. 


e 1,522,000,000 en 1900. Il semble | cette augmentation est de 191 


e l'augmentation quotidienne | pour-cent trainement. ‘Le camp d'’'en- | 
tte population mondiale Au total, c'est le continent an ainement militaire Tremblay” 
ag riCain qui a enregistré le taux | (tra 1) 
ictuc nen le 60,000 per n { j s { t 
l'accroissement le plus rapide au Le camp dinstruction 
Û cours des dernières 50 années Tre 
M 2 pays sur lesquels Les taux d'accroissement les de Sour- 
te t ule l'Irlan. | plus lents ont été enre tr e n 4 par Jo- 
“hu + mn. ere : ph Donn it 
C € comptant | Europe, où la population pi nn 1 
unte t3 d'habitant soviétique non ris N Le 


200,000 en 1900. sée de 288,000,000 e entrainement 
plus eleve a ! 000,000 en 1949, soit F men- | laire militaire 
l'Argentine, dont | tation de 36 pour<ent litaire (nr 
in de 4,800,000 habi-! L'accroissement le plus fort en | remplacer 
900 a atteint 16,800,000 | Europe a été enregistré en Itali jorité des cas 
€ 1949, représentant une hausse | 33,400,000 habitants en 1900 à|l 


dar 
aa 


251 pour-cent. Pour le Bré sil, | 46,000, 000 en 1949 parlant des re- 
es. re enntnestenninans De. nent du PO an 1 truction est 
cen- 


Vivent les ARE RE 


dats apprenant lie metier des ar- 
mes, qu’ ] 
en période d'i ruction, qu'ils a- 
chèvent leur instruction militaire. 
| La cédule d'entrainement est, évi- 
liemment le programme d'ins- 
»n. 11 ne faut pas dire qu’en 
temps normal l'entrainement mi- 
| litaire n'existe pas au Canada, 
| mais bien qu'il n'y à pas de*ser 
ligatoire, Enfin, 

ainement est un 
Quant à ‘l'école 


vice militaire ob 


des Min 


gne lart des 
école d'en- 
trainement [ { 
SsimE£ nent in € 
Diete f ti tie de 
diete t 


Rév. Sr Mary ee. et deux des enfants de l'hospice noue “Ne … 


F ae 
iveugles jouissent de moments de détente dans fr 
L ans apper 
Palisades Park, N.J Dir un À 
eCxCurs n grâce è la court de ” vi t en £ = 
(NCWC) de huche 


que. Comme Est écarte un petit 
le mauvais partage des 
révélé. Sud 
le trois de pique et Ouest prend 
Afin de forcer le der- 
atout du déclarant d 
pêcher de fedemander atout, Ou- 
| est joue son roi de carreau et Sud | 
de son dernier 
Alors que la main est à Sud, 
jeux présentent mainte 
bleau suiv 


atouts est 


de son roi. 


_ Autour des mots 


(Spécial à ‘‘’La Liberté et le Patriote“) 


doit couper 


Deux trains se sont frappés. 


se sont telesco- | 
sont venus en 


—Deux trains 
sont entres, 


Le petit de dix ans avait été 
frappé par une automobile amé- 


A 
v 
+ 
ES 


—Le petit de dix ans avait été 
é, blessé par 
automobile américaine 
Appropriation. “Les appropria- 
tions pour 1! 


+re< 


somme cotée pour le prochain re- 
censement”. ‘“Appropriation” 
qui provient du substan- deux atouts 
“appropriation” 


I traduit en français 
mot trailer dans le sens de courts 
sation mondiale de la santé sur l'accroissement de la popula- | {rois degrés: quand cette échel- | 


Im qui va paraître les semaines 
suivantes sur l'é 

Réponse, C'est un film annon- 
Le dictionnai- 


coupé par 
de coeur, 


aux chaises dont les par-| let de us et 


film-éclair. 
re Harrap dit: 
Mieux. ‘Soirée des mieux réus- 

sie au Forum”, 
‘Soirée des mieux réus 


10 de Nord 


. di ; DONNEUR SUD 
On veut dire i 
il] faut pluriel 
Pemmican. 


ompI imée, faite de > boeu 1 


Cette nour 


(as he wants), 
“Il fera comme 


concordance des 
ici le futur. 


Paul LEFRANC.,. 
Congrès des 
éducateurs au N.-B. 
été hemins mè- 
nent au Nouveau-Brunswick 


.St-Joseph 
se tiendra 


DUCHESNE 


le IVe Con- 
l'Association Canadienne 
urs de Langue fran- 
les 3, 4, 5 et ; 


seulement 
leurs parents 


Nos Lectures 


Le testament spirituel de Theodor Haecker 
BLAISE ORLIER 


par 


lu re, et ce 

men tvé cu dans lan e la foi 
Toute la foi consiste précisément 
à admettre ce qu'on ne comprend 
pas, comme lespèrance consiste 
à attendre l’avenement de ce qu 
parait impossible, et la charité à 


se donner tout 


à Dieu, à 
t 


ceux qui nous sont proches € 


jusqu'aux us indignes. Le su 
naturel est vraiment à la lettre 


ce qui dépasse la nature; la grà- 


ce est vraiment, à la lettre, cette 
tion qui nous élève au-de 

nous-mêmes et nous 
ce la raison tient 
pour irréalisable. Ce sens du mys- 
tère, cette nuit de la foi, nous les 
retrouvons à toutes les pages du 
Livre des jours et des nuits, et 


| c'est pourquoi le dernier message 


de Theodor Haecker est vraiment | 
un message religieux, un témoi- 
gnage chrétien 

Vivant à une époque où triom- 
phait partout dans le monde une 
coalition de peuples irrespectu- | 
eux des droits fondamentaux de 


| l'homme, témoin des persécutions 


qui affligeaient chrétiens, Juifs 
et autres, Haecker a été amené à 
comprendre d'une manière aiguë 
que l'Eglise n’est pas d'abord une 


|institution visible, mais surtout 


et essentiellement un corps mys- 
tique, une communion des saints 
et des justes. C'est pourquoi sa 


- | foi n'a jamais été ébranlée, son 


espérance n'a jamais été éteinte 

son amour jamais été menacé. | 
“Un être humain, une plante, une | 
machine ne peuvent périr ou être 
anéantis que dans l'ordre au sein 
duquel ils sont nés. Ainsi en est-il 
des royaumes de ee monde et du 
royaume qui n'est pas de ce mon- 
de, mais dans ce monde. Ce que 
les ennemis mortels du royaume 
du Christ get détruire, c’est | 
tout ce qui, dans l'Eglise, est de 


ce monde, Cela peut être beau- 


coup, étonnamment et tristement 
beaucoup, tellement que cela peut 


| sembler être tout. Le royaume du 
| Christ, s’il est dépouillé de tout, | 


repose sur la foi, l'espérance et 
la charité, Ce ne sont pas là les 


| puissances qui jouent un rôle en 


ce monde.” 
Peut-être les chrétiens sont-i 
destinés à se retrpuver un jour 


| 1 
| dans la même situation que les 


premiers chrétiens? Nous n'en 


{savons rien, les desseins de Dieu 
restent toujours impénétrables, et | 


les succès de la grâce résultent 
souvent de ce qui à nos yeux a- 
veugles semble défaite, échec. Le 
royaume de Dieu n'est pas de ce 
monde, l'Evangile l'a affirmé une 
fois pour toutes, et les hom:nes 


ine manquent jamais une occa- | 


sion de se le rappeler réciproque- | 
ment. Mais la foi, l'espérance et 
la charité ne se mesurent pas a- 


|vec des normes naturelles, elles 


sont un don gratuit de Dieu, et a 


ECCLESIA 


Un digeste idéal] 

Qui ne connaît aujourd’hui la 
evue Ecclesia? Sous la direction| 
avertie de Daniel-Rops, elle a en 
effet tenu ses promesses du début 
et apparaît véritablement comme | 
une espèce de ‘“digeste idéal”, 
grâce à une formule à la fois sé- 
rieuse et attrayante, bien adap- 
tée à la mentalité de notre épo- 
que. 

Mieux qu'un digeste 

Mais il ne faut pas se mépren- 
dre, et jil s'agit de beaucoup 
mieux, avec Ecslesia, que d’un di- 
geste ordinaire, En fait, ces re- 
cueils mensuels de “lectures chré- 
tiennes”’ ne retiennent du digeste 
que les qualités: présentation en- 
gageante, format commode, ton 
alerte, simplicité d'ensemble. Mais 
Ecclesia ne présente que des tex- 
tes originaux, et des maîtres de | 
la pensée catholique, textes qui| 
ont d'abord pour but de rendre | 
accessibles à tous les grandes 
questions spirituelles, d'orienter 
la curiosité des masses vers de 
question en valent vraiment 
a peine la preuve en est fai- 
te: une telle formule répond à 
un besoin évident et Ecclesia est 
n succés unique. 


A la conquête des masses 
On l'a souvent remarqué 
moment où le peuple accè en 
quelque sorte à sa “majorité his- 
torique”, l'élite des penseurs et 
des artis se séparent trop fa- 
cilement de la masse. L'on doit 
donc se réjouir de voir une publi- 
ion comme Ecclesia pénétrer 
la foule, connaître le succès po- 
pulaire, lutter avec les publica- 
tions à ja mode sur leur propre 
terrain, tout en garda la dignité 
8 rôle, Une telle 
revue, Chrétienne sans etroilesse 
intelligente sans pédantisme, d'ur 
ton à la fois relevé et simple, est 
un moyen idéal d'apostolat cul 
turel dans tous les milieux 


necessaire à 


Soyons donc à la page 
Soyor 
meille 
abonnant 
sant connaître autou 


revue comme Ecclesia. Les 128 


patluntur persec utionem; 


Le Courrier 


)ù la pensée n exactement 
l'Educatior 


| 
La rejeté | renseigner 


Le Courrier. 
conceptuel 
i nplement 


Le Courrier & 
l'UNESCO 
l'Organisation dans 
s'adresse à tous les 
les nes de 


) Dieu n'est pas 
la grâce ést impré- 
is inestimable. 
Kierkegaard, ÿ a dominé le temps | 
en s'installant dans 


hommes et à toutes 


l'éternel vécu 


| consiste : a ent ic la vie one 
publication 


a mettre entre 


transcender 
c 1 l’acceptant cert 
mais en le dominant pour 1 
lumière vraie 

C'est dans cet amour que rés 


* |la portée de tous 


| Courrier est d'aider 
: tout le reste n'est qu'esglava- | 
. Cela est vrai sans doute, | 
suffisamment 
| mis en lumière comment | la nature 
peut et doit être pour la g 
d'opération. 
souvent exces- 


tous ceux qui 
au’instituteurs, 


| esprit de 
fraternité d'une façon 


encore plus efficace 


| Courrier sont des plus variés. Ou 
principes et 
poursuivre, 
renseignements 
les problèmes d'é- 
science et 
confrontent 


philosophie est 
que des limites 


surtout une criti- 
de la philosophie. | 
admirablement Î 
l'insuffisance de la nature, 
philosophie, 
suspendue 
il est beaucoup 
Kierkegaard que la 
existentialistes 
aura beau tenter 
|laïciser la pensée kierkegaardien- 
on n'y parviendra pas parce 
le penseur 
S'o'est moins une philoso- 
ghis qu' une doctrine de vie, 
de vie chrétienne. 

C ‘est pourquoi tout existentia- | timbres. 


Des millions d'ouvriers 
soustraits au communisme 


-|La Confédération internationale des syndicats libres 
| compte 525,000,000 de membres dans 66 pays. 
- Le secrétaire général de la Confédération 
internationale des syndicats libres, M. J. H. Oldenbroek, de 
Hollande, a, déclaré aue les associations ouvrières du monde 
[libre ont obtenu “beaucoup de succès’ 
l'influence communiste, 


| d'objectifs 


Courrier en 
s'adressant au dépositaire officiel 
au Canada des publications fran- 
l'UNESCO: 
généra] d'abonnement Benoit Ba- 


Çaises de le Service 


l'abonnement 
an, Un numéro 


Le prix de 
est de $1.00 par 
spécimen sera envoyé sur deman- 
|de contre envoi de dix cents en 


soustrayant 
travailleurs à 


RP rapport auX—-—— 


la Confédé- | 
M. Oldenbroek a souligné |la confédération 
| qu" ‘environ la moitié” 
| dérations syndicales actuellement | 
la confédération 
| saient he partie de ‘la Fé. 
mondiale des s: 
dominés par les communistes” 

“Le travail se poursuit”, 
Il a signalé la présence au| 
| présent congrès de M. Olaf Lind- 
de Finlande, délégué com- 
qui demanderait 


Oldenbroek a annoncé 
maintenant 
des 84 fé- | implantée dans plus de pays que 
toute autre association internatio 
le nombre » se: 
| sa 48,000,000 
| dération s À 
525,000,000 


confédération 
r, a-t-il dit 


1,000,000,000 de tra- 


observateur, 
l'admission d 
| finlandais, 


fédération 
cats chrétien: 


s le monde qu'a 
moins de s'affilier 


à la confédéra 
“ils entreront inévitablement 
en conflit avec 

Les syndicats chrétiens sont 
associations oùvriéres catholique 
qui groupent pres de 10,000,000 de 
travailleurs 
propre organisation interna 


Combien la guerre de 
Corée a coûté à Londres 


LONDRES 
| l'Echiquier, 


SERVICE GENERAL D'ABONNEMENT 


Benoit Carl 


4234, de la Roche, Montréal-3 


En accordant votre clien- 


tele à nos commanditaires, 
vous contribuez au prc- 


gres de votre poste. 


CITY DAIRY 


(Silverwood lce Cream) 
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. terre ” Contit . ne grande | noncenit les noirs. Le gérant 
‘humaine. hôte} était = mme un f 
x ° ni à de lèvres, ils par-!|et fin comme un grec. Le sac 
" ù à détits ç i comme les ventriloques, de | Pant, il gardait me le souri 
» gp — { Lors t d'autres organes dis- | aux dents, malgré son teint « : 
C soir 1 De erst . n.|reux et son cräne presque deboisé 


116 | 
Le pp« mme un EXCURSION: à DEVIL'S HO. | 
Lie et park comme | LE: le gardien de cet étang ar- 
ST tificiel avait la déplorable habi- 
nt un/|tude de garder la bouche béante | 
ent à deux cenis | et de renifler sans arrêt sa sali 
nt ar n perro- | ve s'échappant de sa bouche avec | 
aDulaire | Jes mots. Son nez était surmonté | 
) ! 4 . Hi sit réciter | d'une paire de lunettes fumées | 
MF ÿ r bronci e NOTRE PERE | qui ressemblaient aux deux pha- 1! 
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n Car-|qu'il m'horripilait ce bonhomme- 
Ste-Eglise l'acheta | là! Il sentait aussi mauvais qu'un 
nes bocal de pharmac 


! Les poissons 
sa es to de l'étang reconnaissaient ses pas, 
dé eusement, à lorsqu'il s'approchait pour leur 
jeter leur pitance. ANNA, (pois 


ed son) la plus apprivoisée ui fai- 
s ct sait des mamaurs, des clins d'oe 
é pou t 1 jetait des “becs”. D'autres | 
ces sons d'une autre espece chan- 
n de coule r {- 
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’ { e frayés, Cette coloration prote 
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] n endr {ches noires et blanches ont 
antés précaires, | pect des cailloux et du gravier 
- do des in- | du fond. Lorsqu'ils fuient un en- 
à Ô 2 BERMI fe l . 4 j Il est si reposant ce | nemi, ils changent de couleur 
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' ndiment. et nr tré £ La 1 nat aux Bermudes. Ils {l \ 

AUX BERMUDF ; eau potal x B les est ont mal à l'âme du regret de| (|) 

n ” | ‘ nl r 1 t 

rver ces centaines de tou- 
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P n village: com- stsRoniiace Bungalow 1 : de a Se ibassement neuf, Exigerait répa- | Winnipeg de la: journée, encore sous le choc 
” Bo magasin chambre en t ”T 1U,- rations, Prix, $3,000.00 comptant : . 2 É > ère » nous 
avec louis. any ben villes! 508.08, à term na; Eve _| La mariée, accompagnée de son | des émotions, tentèrent de nous 
|St-Boniface — jlaison moderne de 7 Le \ si | donner, à mots voilés, leurs im 
: ançais Bonne épice- | gt.Boniface — Bungal de 4 cham- chambres, 2 entrées, Prix, pour ven- | 0nCIe, M. Elphège Lavigne, por-|""r Zi , + 
ge sis moderne, belle focu= | bres, en stucco. Prix, #7,500.00, à | te immédiate: $5,800.00, |tait une toilette de satin blanc | PreSsions de la journée. Jusqu'à 
t Prince-Albert, Sask Pour " s | _. : : | at ileau! Nous aimons ce . 
ins d'informations, s'adresser À Ca- | ‘er à St-Boniface — ungalow ne de| dont la jupe ample formait une | du Boileau! Nous aimon ce ma 
l'ostal Prince-Albert, Sask. | Norwood — Bungalow de 4 chambres 6 « bres. Garage. Possession - | traîne. Le corsage ajusté était gar- gister de la poésie, dans le bon 
700-14P. Prix, #7,300.00, rme | médiate, Pr $a,750.00 | ni d'une berthe bordée de den- | temps des études, même si nous 
- Norwood — M ie 6 chambres. | St-Boniface — Rue Ritchot | tell Rae pe Pr | oubliions son objurgation de 
A LOUER Au premier étage: cham- |” Prix, 86,500 00, à te ER nes de À due | telle et les manches se terminaient ayinet qutà ee à HU 0 ft 
bre avec meubles de salon, et autre! dù R | $60.00 par Po en pointes de lis. Son voile trois- re À. JS < ie metier remetlez 
re ct s d r » st-Vit - Maiso de 68 hambres te £ 1 dé É At + ? ! ravail”, 
RES PE SE D'iubes, | DES Dos ne ou | quarts était retenu par une cou- | VOITe travail. nl 
Prés arrêt d'autobus Téléphoner à |St-Vital — Bungalor t Norwood — Ma moderne de g|'°9nne de perles et elle tenait une| À la table d honneur, outre les 
"M4 919, ou s'adresser à 534, rue Rit- Prix, $5,600.00, à terr chambre Garage, Prix, $5,800.00 | gerbe de roses rouges. | officiers mentionnés ci-haut, l'on 
chot, St-Boniface, 192-TF omot auis_ 53,000 d : d remarque > iciers de 
ï | St-Boniface — Magasin d'épiceries et comptant requis, $3,000.00. | Mme Albert Arnal, soeur de la remarquait tous les officiers. de 
4 de viandes. Chiffre d'affa par | Transcona — Bloc moderne de 11 sui- | mariée, était dame d’h ur. El) Provencher, le Grand Chevalier 
4 = - dl ir ea ue” k, Re 7 mariée, était dame d'honneur, e sn : te 
mois: $3,500,00, Prix demax #7,-| tes. Rev .ts par année: $3,800 PGisde : 7 de St-Boniface, le Grand Navi- 
CORSETIERE 500.00, à termes, Considérerait mai-| Prix, $23,00000, comptant requis, | tait revêtue d'une toilette mauve.| 4. du 4ème degré. Frère Cé 
son en échange | $12,000.00 Les filles d'honneur, Milles Eve- Le AE fur E de tbe Pts fi sd 
résentont la Compagnie Spen- L {Centre canadien-français — Environ | lyn Schilling et Flora Morin, é- | ‘25€ Mu 7 FOI DRNERR SE. LUN 
S'adresser à 130 milles de Winnipeg — restaurant, | 4: À : dateurs de Provencher, les Frères 
er. Corsets et brassières faits in- | lle de billard et salon de barbier, | taient respectivement vêtues de Ernest G t Eugène Dufres 
‘ ; n NET { i Le alor » be 1 ñ Ja 1 »sne 
d ement pour chaque per- || SYLVESTRE ET KENSTON REALTY | Pose 10 chambres. Possession | robes rose et jaune, La petite | ETES Sénat In, LL bic rs 
nne. Aussi supports chirurgicaux 500, rue Ritchot, St-Boniface | immédiate, Pr $10,500.00, | bouquetière, Lucille Arnal, por- et le r mate ne: ] SAuAIeNn, È 
pour hernie et épine dorsale. S'a- ||'réléphones: Bur, 929 398; Rés. 203 852. | Centre canadien-francais, environ 40 | tait une jolie robe vert pâle. Mme | £InIET nous dit queiques mots a] 
iresser à Mme Germaine Courteau, 28-15C,| Milles de Winnipeg — 260 acres.| G. Meilleur, mère de la mariée ae & au sujet eo 108 tir er 
inni , *| 250 en culture mille du village. | au: r ci Lu àime … | passés et nous pria de continuer 
Télé ns 5226 penis Maison de 6 chambres: étable; gara- | «Vait Choisi pour la circonstance < travail pour fa sauvegarde de 
éléphone . À TRUDEL ge: poulaille Prix, $63.00 de l'acre. |! Une toilette vieux rose avec ac-| l'Eglise , | 
| J.- . | Centre canadien-français — environ 38 cessolre » bleu-marine. — bou- 1 AA le banquet M. Gelley, | 
Il ‘OMPT: ù ] milles de Winnipeg. 160 acres. 60 en | quet de corsage était e roses}... d 2 D ES _ 2 du 
= ———— COMPTABLE PUBLIC f Reste en bois et pâturage. Tout rouges | accompagné par Mlle Gelley, se | 
|| e Tenue de livres clôturé ison de 6 chambres: éta- MM. ; RTE fit entendre en plusieurs mor- | 
N Il P Île Préparation de Rapport ble po Le bêtes; garage. 1 mille du res Albert Arnal, Fernand | ceaux de chant très bien rendus. | 
Fat, - « À \ € rix $1,700.00 £ > > . -éc “ s | : s : = | 
ouvelles ermanentes | Financ jers et de Déclarations 1€ 1 eaubien et Gilbert Précourt a- | Le Frère Gauthier, de Pine Falls, | 
| impôts sur le enu. S'adresser À gissaient comme garçons d'hon- avait eu une journée plus mouve- 
113, rue Elgin Winnipeg, Man, || ; nr | neur et MM. Hector Morin et Ga- £ , Per 
e Téléphone 89 874 | Art. TOUGAS ou à A.-J, BOL LANGER | il Ta 2 itaiant hui: mentée qu'à la Foundation mais | 
190, avenue Provencher prie igne élaie uissiers, donna, avec brio, quelques chan- | 
Fascinantes EE 208 178 (bureau) — 205498 (rés.) Au cours de la messe nuptiale, | sons de son meilleur cru. Bref, 
Romantiques! 34-15C. Mlle Aline Morin chanta le “Panis | une journée mémorable pour | 
Attrayantes! C. R. DUFAULT LIMITED | DONS" et la ‘“Bénédiction|tous. Nos félicitations et remer- 
8 2.41 -! ci e à c M 
Selon les | ENTREPRENEURS POUR ACHAT ET ŸENTE de pro- eg ue + Mme Georges LaFlè ciements à tous les nombreux 
déolhs Chauffage — Ventilation priétés de Ville, campagne, fermes || Che touchait l'orgue. Frères qui assurèrent le succès 
pe es Plomberie ou commerces, s'adresser à A l'issue de la cérémonie, une | de l'entreprise par leur travail 
moess Tôle - Foyers mécaniques - Plan- C. BUFFET réception eut lieu la salle du |intelligent | 
de Paris ehers en tuiles asphaltées - Clima 302, édifice Melnt po Tr Pi Su eee qu ; 
dry 2 s 2, 6 ce Melntyre | Cerce Pan , de # F à air. SE HT 
et de tisation - Plomberie - Toitures Téléphones: 927 125 ou 425 254 Cercle Ouvrier où l'on s'amusa Nous avions, hier au soir, l'as 
Hollywood. 677, rue St-Joseph, St-Bonitace gr, | iusau'à 5 h. Le soir, les parents | semblée-réception pour nos nou-| 
‘ , 2 


£ à" aéré : Tél.: 202 505 
Ondulations à l'huile à 


la crème du Salon Golden 


53.9 5 et plus 


Ondulations à froid 


M. J.-A.-M. 


De La Giclais 


Prêts d'argent 
du Salon Golden Assurances contre l'incendie 
ou autres 
322, rue Main, Winnipeg 
. plus 
Téléphone 924 012 
Avez-vous le cheveux gris? 
Av | { cheveux secs, ternes, 
ar 'R -leur de la cou- 
vec ol — 12 couleurs 
trentes - — entièrement "* i 
iaptées à votre chevelure Réparations de 


Crayons automatiques 
Stylos et stylos à billes (Ball 
point Pens) 


GOLDEN BEAUTY SALON 


Dans l'immeuble de Golden Drugs, e briquets de toutes marques 
ngle St Mary s et Hargrave, à 1 COMMANDNES PAR LA POSTE 
au sud de la station des auto- 
is, en face de la cathédrale Ste- WINNIPEG PEN SERVICE 
Marie, en arrière du Mail Order 213, rue Lizzie, Winnipeg 
d'Eaton, Winnipeg (angle Logan) 
LÀ s Télépbone %4 241 
Une bouteille de parfum de Fran- 
ce xqu a donnée gratuitement 1.-G.-E, Emond 
avec « permanente en 1951 Propriétaire 


POUR ACHAT, VENTE ou ECHANGE de propriétés de ville 
ou compagne, MAISONS, DUPLEXES, BLOCS de résidence ou 
commerce, FERMES de tous genres, HOTELS ou 
autres COMMERCES à la campagne, 


s'adresser à 


ARPIN REALTY 


668, avenue Taché, St-Boniface, Man, 
Arpin — Tél: Bureau 208 023: résidence 423 618 


ROYAL REALTY CO. 


516. édifice Melntyre Tél: 925 801 - 927 702. 


Consultez-nous pour un bon choix. 


Ventes et achats de propriétés de ville et de campagne, de fermes 
et de maisons de commerce 


J.-R. POIRIER, agent 


Le soir. téléphoner à M Poirier, à dl #76 


& FILS 


Horloger Suisse 
238, rue Main, 


nsolidated Motors 


-àA-V Le 
Téléphone 926 625 


Maison de ille 
ce et fermes 


prompt et court 


| — Gros et détail — 
266, r 
Winnipeg 


pour peintres 


ue Sherbrook 
Tél.: 726 4 


Louis Mutile 


Winnipeg, Man. 


2 


IMMEUBLES À VENDRE 


établissements 


ois à 
né Pariseau ou Demoiselle ou dame com- 
” W, C, À. Grant 
ene téléphonez, écrivez 5 € ) 
F ou télégraphiez, me menggére pour. un pres: 
our Provinces Investment Co. c 
3 pe gg || bytère de campagne au Ma- 
'él. 925 266 Le soir, 935 995 2 
Fondé il y a à ans. de nitoba. Ouvrage très facile, 


GUERTIN Frères 


MARCHANDS DE PEINTURES 


et amis se réunirent de nouveau 
agréable soirée, 

Les nouveaux époux partirent 
ensuite pour un court voyage. 
| Pour la circonstance, Mme Morin 
| portait un costume rose pâle avec 


accessoires bleu pâle. A leur re- 
( | tour, M. et Mme Morin résideront 
Co.) ||à Winnipeg. 


On demande 


535.00 par mois, plus pen- 


sion. Ecrire à Boîte 13, La 
Liberté et le Patriote, 619, 
avenue McDermot, Winni- 
peg. 


56 


A 


NA 


vou 

ÿ A 
(@: 
OC LZ 


«2 


Nr 


S 


Diplômés du Collège 


d'Embaumement de Cincinnati 


L * 9 morluaire 


Desjardins -- McGee 
138, blvd Dollard 


St-Bonitace 


Tél. 201 467 


à la même salle pour y passer une | 


La soirée fut des 
plus agréables pour tous et le 
initiés purent enfin donner libre | 
cours à leurs impressions. 


| veaux Frères. 


Si nous voulons du français, 
à nous d'en mettre, C'est par- 


fait, mais n’avons-nous pas 
entendu plusieurs chansons 
| anglaises provenant d’un char 
allégorique d’une compagnie 
française, lors de la grande | 
parade de la St-Jean-Baptiste? | 
N'est-ce pas vrai, Docteur | 
Trudel? Et qu'en dis-tu, Lu- | 
cien D. 


Méritées ou non, nous prenons | 
| des vacances mais nous espérons | 
vous revenir en septembre. D’ail- | 
leurs nous nous apercevons que 
notre collègue, Après-Tout, a déjà 
devancé dans ce domaine, votre 
fidèle. 


| année, 


Winnipeg, Mon., le 13 juillet 1951 


NOUVEL ASPIRATEUR DROIT 
"EATONIA” 1951 


FACILITEZ LE NETTOYAGE AVEC 
UN ASPIRATEUR “"EATONIA" 


Suceur pour 
fentes 


Vaporisateur 


liquide ronde 


Brosse 


Il est muni d'un manche à tripie position: droite, pour 
le remiser, inclinée, pour le nettoyage ordinaire, 
horizontale pour le nettoyage des tapis d'escalier, sous 


les meubles bas, etc. Le suceur s'ajuste pour planchers 


nus, linoléums, ou pour tapis ou carpettes de n'importe 
quelle épaisseur. Il est économique, aussi . ., la brosse 
mue par un,moteur peut être baissée à 3 positions a 
mesure que les poils s'usent, Autres caractéristiques 
lumière pilote 15 watts qui aide à découvrir la pous- 
sière, la charpie, etc., dans les coins sombres; accord 
silencieux pour radio et T, V, Sac deux 
gris et bleu. Accessoires faciles à me 


nuances de 


tt 


re et à enlever, 


. 14.50 
. 20.00 


Aspirateur Valeur EATONIA, 
chacun 


Accessoires illustrés plus bas 
(sans la cireuse) 


Cirexz les 
planchers aussi! 
La cireuse s' 

dedans du suceur, assu 
rant une por.tion normale 
pour le cirage. Facile à mettre 
et à enlever, ' 
Cireuse, 


en 


juste 


chacune, 8.00 


Brosse 
ovale 


KRallonges Boyau et 


raccord 


“Votre Meilleur Achat est une Marque EATON” 


BRANDS 


Aspirateurs, Île de l'électricité, 3e étage. 


<T. EATON Co 


WINNIPEG 


CANADA 


Washington demande 
à la Russie de lui 
remettre 672 navires 
WASHINGTON -— Le secrétai- 
re d'Etat, Dean Acheson, a de- 
mandé, pour la 3ème fois cette 
que la Russie retourne 
“immédiatement” 672 navires a- 


|méricains qu'elle avait emprun- 
| tés au cours de la deuxième guer- 


re mondiale en vertu du prêt-bail, 
La Russie a déjà manifesté l’in- 
tention de ne pas rendre ces na- 


| 


au représentant de Moscou laisse | 


| entendre que Washington ne lais- 
| sera pas tomber 


l'affaire. 

Les Etats-Unis réclament aussi 
la somme de $800,000,000 comme 
règlement final du compte de 
prêt-bail, La Russie n'offre que 
$240,000,000. 


Pour un front 
ouvrier mondial 


anticommuniste 
MILAN, Italie 


\adiens et 
leur appui 


diqués ca 
ont offert 
tion d'un front 
en Asie, au Moyen-Orient, en 
Afrique et dans les autres régions 
peu développées de l'univers. 
Cet appui offert au cours 


l'édifica- 
anticommuniste 


a 


fut 
Iut 


| du deuxième congrès mondial de 


BISTOURI |]3 Confédération internationale 
————— _—— = | des unions o ières libres. 
Les congre ont proposé 


WINNIPEG HOTEL 


Une rue au nord de la gare du CNR 

Eau courante, 
dans 

$2.00 par 


chaude et froide, 
chaque chambre 
jour, en montant 


Téléphone 99 394 


Ménard, propriétaire 
Ménard, gérant 


Leo 
Oliver 


Stationnement gratuit 


amis au 


HAVEN LUNCH 


344, rue Main 


Prix populaires - Service courtois 
Salles de banquets pour toutes 
occasions 


pour 


Rencontrez vos 


Consultez-nous 
de farnille, 


vo 


etc. 


Gus George, prop. 
TELEPHONE 921 076 


un plan d'action syndicale pour 


les régions peu développées qui 
€ ° 
la f 


prévoit 


>rmation d’unions an- 


mn tes à l'aide de som- 


mes aarg£g 
provenant des pays 
jues de l’ouest 


Le Vatican craint que 
son délégué ne soit 
expulsé de la Chine 
CITE DU VATICAN — La 
io du Vatican a déclaré que cer- 
tains indices laissent croire que 
la Chine communiste va bientôt 


expulser le délégué apostolique 
de ce Mgr Antonio Riberi, 


L'é it alors un “corres- 


1t de 1 
a ajouté que le gouverne- 
ment et la presse chinoise, depuis 
quelques n 


ion” dans les affai- 
nementales. On 
ement que les rouges ont ten- 
té de mettre sur pied une église 


lique ale , 


et d'organisateurs | 
démocrati- | 


ra- 


accusent Mgr Ri-| 


sait | 


Des armes canadiennes 

OTTAWA Le ministère de 
la défense a annoncé que le Ca- 
nada enverrait les armes néces- 
saires à l'équipement d'une divi- 
sion à l'Italie, au cours du mois. 

L'Italie deviendra ainsi le troi- 
sième pays du Pacte de l’Atlanti- 
que-Nord à recevoir des armes du 
Canada qui est en train de se 
départir de ses armes de modèles 
anglais pour adopter les modèles 
américains. 


Poils Disgracieux 


Signes, verrues, boutons Nous 
arantissons absolument de les en- 
ever pour toujours Nouvelle mé- 
thode sans douleur Traitements À 
partir de 82.00, Un seul traitement 
suffit pour enlever pour toujours 
les poils des jambes et des bras 


The Dermic Institute 


500, édifice Kensington—Tél. #24 110 
WINNIPEG 


t r h 7 ——— 
vires. La note américaine remise | 


WILFRID ROYAL & COMPANY 


Principaux agents pour le Manitoba 


General Casualty Company of America 
General Insurance Company of America 


314-315, édifice Avenue Winnipeg, Man. 
Téléphone 927 803 


Accidents — Automobiles — Vols avec effraction et à main armée — 
Biens personnels — Bijouterie — Fourrures — Glaces de magasins — 
Incendies et autres genres d'assurances 


BETTER EMPLOVERS BUREAU 


"GEN ERAL’ Protection et Service, Aucune autre n'est meilleure 
,... EN DEVENANT MEMBRE DU 


à n'importe quel prix! 
BETTER EMPLOYEMENT BUREAU 


EN RETOUR DE VOTRE COTISATION ANNUELLE DE $ 200. 
VOUS RECEVREZ NOTRE PAMPHLET “ PROTECTION DU 
B-E-B,ENVERS L'OUVRIER‘ AINSI QU'UNE LISTE DES 
NOMS ET ADRESSES DE PLUS DE 190 EMPLOYEURS OÙ 
VOUS POURRIEZ DOUBLEZ ET TRIPLEZ VOTRE SALAIRE 


ACTUEL, 
DOUBLEZ VOTRE SALAIRE 


C0 sul 


REMPLISSEZ CE 


COUPON 
EN LETTRE 
MOULLÉES 


BETTER EMPLOYERS BUREAU 


REAU CHEF CANADIEN 


Le problème économique du coût de la vie 


La Maison Huot contribue à maintenir au plus bas niveau possible le coût de la vie en offrant à 
ses clients des habits à des prix raisonnables. — Deux aubaines sans précédent! 


VESTONS DE SPORT 


Dans les teintes claires pour la belle saison d'été et les beaux jours 
d'automne, Îls sont d'une coupe impeccable en tissu tout 


laine, et des meilleures qualités. Prix rég., $33.50, 


Prix très spécial, $21,50 


CHEZ HUOT 


200, avenue Provencher, St-Boniface 
Sur semaine, le magasin ferme à 6 h. p.m., y inclus le mercredi, Le samedi, à 7 h. p.m, 


PANTALONS "SLACKS" 


Teintes claires, qui s'hurmonisent avec le veston. Les styles les plus 
nouveaux. En gabardine, rayonne et laine, Prix rég., $11.95 à $14.25. 


Prix tres spécial, $9.95 


Un service de 15 minutes pour la finition du pantalon, 


